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La personnalité chargée de la constitution 
du nouveau ministère serait dé~ignée ce soir 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••~•• ••••••••••••••••••ee~r••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••11•· •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••'•••••••••••••••••••••• La démission du ministère Hussein Sirry pacha n'a pas été 
une surprise pour ceux qui suivaient de près l'évolution de la 
politique intérieure ces derniers temps. La situation était deve­
nue telle que ra décrite hier le ministre d"' l'Agriculture: "Le 
gouvernement ne pouvait plus gouverner utllement dans l'at­
mosphère existante." 

LA DEMISSION 
DU CABINET 

HlJSSEIN· SŒRY PACHA 

QUATORZE 

MOIS DE 

GOUVERNEMENT 
La démission du cabinet pré· 

~1dé par S.E. Hussein Sirry pa· 
cha, après quatorze mois de 
gouvernement est un événement 
de première importance. On con· 
ço\t dès iors qu'il suscite, dans 
tout le pays et à l'étranger, un 
intérêt exceptionneL 

On se souvien1 que S.E. Hus· 
sein Sirry pecha avait été appe­
lé par lo confiance du Souve­
rain à succéder à leu Hassan 
Sabry pocha dons des circons· 
!nees mémorables. 

Le Rescrit royal qui le char­
geait de former le Cabinet était 
ainsi conçu · • Mon cher Hussein 
« Sirry pacha connaissant la 
• ferme ~nergie qui vous. distin· l 
• gue. amsi que vos aplltudes à 1 
• gérer 1 es cHaires pub\ iques. ct j 
• considèrent notre confiance en 
• vous. li nous a plu de vous 
c appeler à la présidence de 

EDU 
.. •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••~•••••••• •••••••••••••••••••••••••e••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

Se rendant compte de cela, Sirry p:tcha dont le but a tou­
jours été de gouverner utilement le pays a préféré s'en aller • 

\ Qui sera son successeur? 

l~amiral NI MITZ eommandant affirme 
•~nehefde 

11 est inutile dans les conditions aotuellcs de faire des pro­
t•ostics. S.M. le Roi n'a pas encon commencé ses consultations. 

a flotte amérieaine du Paeifiqtte 
Les consultations royales Cilmmencent à. 3 heu·es 30 p m. 

A cette heure, Sa Majesté t•ecevra S.E. Mahmoud bey )}ha­
Iii, président du Sénat. Mahmoud bey Khalil sera suivi par diver-
se$ p •rsonnalités politiques. (LIRE LA SUITE EN PAGE 3) 

Hono1ulu, 2. - Cha que navire et chaque homme de la flot­
te du Pacifique des Etats-Unis sont maintenant empiO)'és au 
maximu·m afin de porter la guerre aux portes mêmes de Penne­
mi, a anno,.,cé l'amiral Chester Nimitz. 

L'amiral Nimitz a ajouté : ccCette guerre nous tiendra en haleine cha· 
que minute de chaque jour et de chaque nuit sur toute l'immense étendue 
du Pacifique.n 

L'amiral Nimitz a déclaré que 
des dégâts importants ont .lM 
cel'tainement infligés aux bas~s 
navales insulaires du Japon 
dans le Pacifiq1,1e, et que les per· 
tes américaines or.t été très lé· 
gères. 

D'UNE RÉGION .LIBÉRÉE A L~AUTRE 

-----------------------·-----------------------
Rie v ne peut plus tenir longtemps 

Londres, 3. - illoscou reste touJours taciturne sur ce qui se pas­
se dans la région du Donetz et al tell(! san~ doul<!. à son habltu\le, 
d'avotr Ile~ suce!\, seu.atlounel• à annoncer pour ~e départir de son 
•lien ce. 

mieux équipés, mals les d!ffïcultés 
d'amener rapidement un matériel 
comparable à celui dont disposent 
tes Russes sont grandes, 

ŒEUT~. A F 1 et AS A 1 

S.E. MAHMOUD BEY KHALIL 
PTéstdent du Sénat 

ALERTES A MALTE 

Malte, le 3 (REUTER). -
Il y a eu dix aleJltes aériennes 
à Malte an cours des dernièreà 
24 heures. Un communiqué offi· 
ciel publié lundi déclare: "Dans 
la nuit de dimanche il y a eu 
six alertes. Plusieurs avions en· 
nemis lâchèrent quelques bom• 
bes, causant des dommages né· 
gligables et pas de victimes. 
Pendant la journée, de petits 
groupes d'avions ennemis ont 
occasionné quatre alertes. Aucu· 
ne bombe n'a été lâchée:· 

• notre Conseil des ministres. 
• Nous adressons le présent res­
« crit à Votre Excellence pour la 
• formation d'un Cabinet dont l 
• vous nous soumettrez le projet 
c de composition pour le sanc· 1 
• tionner par décret. Nous prions l 
c le Très· Ho ut de nous accorder 

On sait cependant que de violents cDmbats se déroulent 
déjà dans les faubourg3 est de Kharkov entre les avant· 
gard~s du maréchal Ttmochenko et les arrïère-garde3 du 
maréchal Von Bock. 

Les succês russes dans ce sec­
teur ~ont d'ailleurs confirmés par 
une nouvelle de source onlcielle 

D'après l'agence Tass. ·~ •ntal!té 
de la. vole ferrée qui relle le bas­
sin du Donet7 à Moscou a main· 
tenant été rou verte au trafic Le~ 
premiers chargements c!e hou!lle 
du Donetz sont déjà arrivés dans 
les usines de la région de Moscou 
La réparation de vote:;. 1a recons• 

Présen t.en t à peu prês 20 o/o de 
la. capacité Industrielle du pays -
sont également en état de fonc· 
tlo~'l~r. m<tl~é les ravages causé• 
au cour~ --1.... l'Avance et du recul 
allemands Cela est d'un bon au· 
gure au moment où la. Russie 
pousse à fond sa production pour 
f~lre face à une éventuelle offensive 
au Printemps. 

GOMMENT lES HINDOUS DE BENGHAZI 

TROMPfRENT LA VIGILANCE NAZIE 
~ son appui et de nous aider à 
• assurer le bonheur de notre J 
• chère pc;strie. (Signature de S.M. \ 
• le Roi Farouk 1er) •· 

Une torteresse t•olante utf!t sée par la R.A.F. Ce sont ct.es a1•Um.s américains d.e ce mo­
d.éle qui ont commeiw" a asséner aux Japonais des coups terrible8. 

tructlon des gares. des ponts et 
Le nouveau gbQ"Vern~nt, aus· 1 [ . · 

l>ilôt formé, "et{att ' se mettre . c!t t< es 
l'oeuvre. Uiié tâche difficile s'cl- · rd . ' 
!rmt à lui et il devail subir peu es 
la suite quelques remaniements. . 

bombardiers ~t.américain~· afti.què-rtf ·::" .. ~ ~milli· • - d. , d I.Ia· · des rP.st't'VO!rs d'eau a tté · accom· " 
plie: dlltiS un temps-tncroyableth~bt Chat~ tmmtn· -en-r.......· 
court, malgré de"' · vtve5 "'dltflc~ tés' - o "'- ' '[!;;::. 

causée<; par un temps exception- d RJEV · · d , · · J - · · ""v ons e- o rs naVIres et es aeronromes mppons 
pour la Chine ne:tement froid et par des tempé- e . 

t.es de neige 
Composé d'indépendants. de li· D'autre part, le corlurmniqué 
béraux · constitutionnels et de du Département cle: la Guerre, 
saadistes, il lui faliut laire lace publié à 21 h. G.M.T. 'hier o;pir 
aux engagements Internationaux à wa~hinlrtt)n. déclare· "Sud­
de t'Egypte. notamment en ver- Ouest du Pacifique. - PlusieurR 
tu du traité de Londres. En même raid~ aériens contre des navires 
temps qu'il se préoccupait de la et ries aérodromes ennemis ont 
menace armée de t' •axe• aux été effectués par de petites for­
frontières. il se conformait à mations de bombardiers lou,·rls 
l'art. 5 du traité prévoyant que américains du type des forte· 
c chacune des Hautes Parties t·esses volantes. Nos bombar-
• contractantes s'engage à ne diers attaquèrent le:=. aérodro· 
• pas adopter à J'égard des pays mes ianonais à Kuala Lampur 
• étrangers une attitude incom· et Kantan en Malaisie. Pa1· sui-
• patible avec l'alliance et à ne te de la mauvaise visibilité il 
c pas conclure de traités poli- fut impossible de Mtenniner les 
• tiques mcompatib'es avec les résultats de ces attaques. Nos 
• dispositions du présent traité •. <1vions rentrèrer.t à leurs basrs 
C'est ainsi que l'Egypte rompait indemnes. 

mis dans le port de Balik Pa­
pan, ainsi que les installations 
mêmes du pàrt, qui est situé à 
l'est de Bornéo. Au cours du 
combat qui s'en suivit, neuf •· 
vions ennemis furent abattu'>. 
Un de nos bombardiers fut 
pe1·du. 

"ll n'y a riPn à signaler dans 
les autre~ zones. 

(RETT~l<'R et A.F.l.) 

Prisonniers 
• • Japonais 

en Australie 
successivement avec tous les sa· 
tell!tes de l'•axe• et les Etats 
liés à celui·ci. 

"Des chasseurs ennemis inter- .Melbourne. 3 t Rl"TTTER 1 - On 
ceptèrent quatre de nn~ bombar- annonce qu'un nombre considé•a­
diers qui Ptaient en chemin pour ble de prisonniers de guerre ja.po-1 
aller attaquer des navires enn~· nais sont arrivés en Australie A t'intérieur, le Prl'mier m1ms· 

tre et se5 coliaboraleurs, ind~pen· 
damment des déiicals problèmes 
de partis. devoient allronter le 
problème vital du colon et l'em­
prunt national de financement 
de la récolte, la redoutable crise 

(Lire en page 6: Br:to:nnniques et Nippons se 
préparent à la bataille suprême pour Singapouf") · 

Washington, le 2. 
Le Président Roosevelt !1 de­

mandé au Congrès d'ap.J?'OU'-e!· 
un emprunt de fiOO millions •le 
dollars pour la Chine. 

Il résulte de cela que d'une part 
une partie Importante au moins des 
mme. au uonetz a été libérée et 
que l'exploitation y a commencé et 
que d'autre part, les Industries de 
la. région de la ca.plta:e - qui re-

La France s•agite 
· Les "collaborateurs" inquiets accusent 
les 11 communistes 11 de provoquer des troubles 

Londres. 8 (A.F.I.). - L'ln for matton, non confirmée par Viclly, 
selon laquelle de nouveaux troubles auraient ~claté dans la réglou vi­
ntco:e du Hérault et du Gard ain si <::•rer. Corse, est vraisemblable­
ment exacte si rou songe <::Ue l'état des esprits est très monté dans 
le ~lldl de la l•'rance, en raison de la. pénurie des vivres eU de la 
taibles~e des explications données r>ar le ministre de l'Intérieur à 
la .utte des premiers Incidents da ns Jo Hérault et le Garù. 

n suffit d'a!IJeurs de lire la. 

de ]'approvisionnement et cles 
Importations d'outre·mer, la crise 
de la monnaie, les effets des born· 
bardements ehnemis d' Alexan· 
drie, d"lsmailieh, du Fayoum, 
combattre io vie chère, etc., etc. 

TRADITIO ËPHËMF.RIIJES 
presse de la zone occupée pour se 
rendre compte de l'ampleur du ma­
laise. Avant-hier le «nouvelllstell é-

Besogne difficile s'il en fut dans 
un pays démocratique où l'ad­
ministration agit sous le double 
contrôle de la Chambre et du 
Sénat. 

~USSE EN 
Notre pain quotidien 

Il est certain que ces quatorze ~ Un ami m·rivé de Haïfa m'a 
mois de ministère Sirry pacha dit : « Commen: est·il possible 
compteront dans les annales ORlE' NT " que vous mangiez, en Egyp· 
d'une des périodes les plus en li· u te, pays si rirhe en cé réa-
ques de l'histoire, comme parti· " les, un pain aussi indigeste? 
culièremcnt féconds. l' En Palestine, ln vie est lleau-

Husse,r, S1rry oacha s'est mon· W\I\IW\I\I\MIW\ « coup plus chè1·e qu'ici el 
tré patriote éminent, pénétré du " certaines denrées sont ra· 
sens de ses hautes responsabili· (DE NOTRE REDACTION " tion,nées mais au moins nous 
tés nationales mais aussi res· D'ALEXANDRIE) « avon~ du pain blanc 1 " 
pectueux des obligations que l'E· ___...; 

1 1 _,_ . Mystère poWico-éwnomique 
gypte, par a s gnature = tous Que les revolutrons ne révo- dont un sérieux examen de 
ses hommes d'Etat, o librement 1 , 

utionnent. rien du tout, ceux q. u• conscience 1·é1•è/e1·a sans doute a asumées . envers sa grande ir 
alliée. Et ce ne sera pas là le ~en outatent encore peuvent sen, l'origine vé1·i 'able 1 
rr.oindre de ses mérites. Car si ren re .compte aulourd'hui que ~ en at'endu.ui, sachons-le 
1 les Sov1ets reprennent non ~cule· bien, ce n' ~; ~ t pas le blé qui 
e traité est la pierre angulaire ment les alliances internatlona· 

des relations actuelle? et futures Iles. mais jusqu'aux vieilles ami- manque da.ns ,te pays. 
des deux nations amtes, son ob· 1 liés qu'entretenaienl les Tsars au Des personnalités compéten· 
servatlon selon l'esprit et la let· 1 Levant. Il n'y a pas d'autre ex- tes nous l'affirment. t\ tJrès 
tre des. te~tes esl bien conforme plication possible -:rux télégram· S.E. Ismaïl Sedky pacha, qui 
aux OrtnciOCs fon~omentaux de 1 mes qui furent échanqés. à j'oc· ra C0111'ageusement déclm·é à 
la cause aémocrohque. casion des fêles entre le Métro· ln Chamb1·e, t•oilà S.E. Moha· 

Les peuples ciliés se battent 1 po1ite de Mosco~ et l'Archevêque med Fa1·yhali pacha, président 
en effet pour !e re~OE<ct des en· grec·orlhodoxe de Beyrouth. Ces de la commission des exporta· 
gaqements mtl'matlon.aux et messages interépiacopaux ressus· teurs d'Alexandrie, qui soutient 
pour le retablissement d une mo· citent une ancienne tradition. De· la même thèse : 
rale olua saine dan.; les rapport< puis qu'on les a traités de cbol· 
entre F.~r.rts 0·•~ cet e-s~rlt ait pré· cheviques athées., on a trop vite 
va~u ICJ en Errvote . ~tadelle ~e'> oublié à vrai dire que les Rus· 
Pu••sance• ,.ll'..,ocrcrhaues, l'htf;· Ses ont lonqtempS exercé dans 
fol"• nP l' "u.bliero. pas. les pays d'Orient - Liban. Po· 

SE H11<s~tn Sm·v. pocha . a lestine, Syrie _ une action re1i­
f erson..,PIIt'tnent don~e oar ctl· gi~use et politique comparable à 
eurs clP, Prt'UV<'• <:1 une én~rrrfo celle des grandes puissances cc· 

:..,l,.,tin,..l,lo rlont 1'1",.,volt' n~ rlo•t cidentale avec lesquelles d'ail· 
..,. or•-'•e ~~ nrP~i~n-.r b.<n~fi-::~ leurs la Russie, dans ces poraqes 
l"• -~~ cria. •1 1111 11" 1'é POT ,;~~ se trouvait en forte compétition 
'"'" lo, , r~ coll obNateurs c;~l o I.C. 
-n· •· ,.,nnr non olus nr oetit 1 ou· 
h1ier. --

" Je crois que si une prime 
« e.~t accordéq aux cultivateurs 
" de céréales, l e blé. le mais, 
«etc., EJ/.1/AGASTNES rénp· 
"paraîtront RAPIDEMENT 
" sur le marché. , 

" Ce n'est un secret pour 
" penonne que les mesures de 
" ?·équisitions et les prix fixé.~ 
" par le gmwernement pour 
" les céréa/.es ont inci~é, inci­
« lent et continueront à inci· 
" ter le producteur à ne se 
" dessaisir de son blé et à {or­
u tio1·i de son maïs qu'au 
(( C0.\1PTE·GOUTTES. POUT· 
" quoi le fellah appol'lerail·il 
<• docilement son blé au <~Sotllc" 
" pour le 11endre au p1·b: im· 
" posé de deux ïivres l"ardeb 
" alors quïl peul en ol>lenir 
"TROIS, sinon DAVANTAGE 
" •dans les :ransact1ons occul· 
" tes entre villageois ? " 

Que reste-t-il à faire ? 

Annoncer que le blé sera dé· 
sorrnais acheté par le garue1·· 
nement a P. T. 325 l'ardeb, par 
exemple, majo1·er en consé· 
quence le prix de la farine de 
bonne qualité el l Egypte au· 
ra un pain dione d'elle. 

Tous les hommes sensés du 
pays sont d'accord sw· la né· 
cessité d'améliorer notre pain 
quotidien actuel. 

VOIR EN PAGE 4; 

cr!va.lt: «Les sujets de mécontente­
ment, et plus précisément les pri­
va ti ons forcées. ne manquent pas 
ces temps-cl. Il serait Injuste de 
nier QUe plusieurs Francais ont 
le droit d'être nerveux et lrtlta­
bles. ·Les agitateurs communistes 
le savent bien et façonnent leur 
propagande en conséquence. Nous 
devons, pour l'amour de Dteu. faire 
preuve d'un peu de réflexion né­
cessaire pour abolir ce poison dan­
gereux pour tout le système ma­
lade - car l'opinion publique est 
encore malade. ne l'oublions pas 

«Les mensonges, les calomnies 
les fausses nouvelles ne doivent 
plus trouver crédit parmi nous. 
particulièrement parmi les patrio­
tes qui savent à que!les difficultés 
se heurtent les auo'>rltés et avec 
quelle hypocrisie les agents de 
Moscou exploitent les événements 
dont Ils sont souvent les prlnct· 
paux responsables.» 

Comme d'habitude les <<commu­
nistes» sont tenus responsables des 
ma.lheurs de la France. Sans doute 
est-11 possible C!Ue des éléments 
communistes exPloitent le mécon­
tentement populaire. mals Il "pa· 
rait lmpossl ble qu'lis solen t res­
ponsables de la disette allmen taire 
qui, elle, est à la source du me­
contentement. S'li y a actuelle­
ment <ilsette en France. c'est par-­
ce que la. zone libre ne dispose 
d'aucune réserve pour !aire face à 
la mauvaise récolte ou aux dl!!!· 
cul tés de transport. et, s'li n'y a 
pas de réserves, c'est parce . que les 
Allemands les ont pillées et empê­
chent leur renouvellement - cela 
en vtola.tlon des clauses de l'armis­
tice. 

Les autorités de VIchy ont cer­
tainement une part de responsQ.­
blllté dans cet état de choses. 

L'amiral Leahy 
chez le maréchal Pétain 

Un nombre considérable 
d'Allemands sera sans 
doute fait prisonnier 

Les Russes annoncent la chute 
Imminente de RJev. Aussi fant­
Il ~·attendre à voir un nombre 
r.onsidert.bl~ d'AII•mands ratt~ 
prisonnier En effet, les forces 
nazies ne peuvent guère se re­
tirer. même sur ce que leurs 
chefs appellent une ligne de re­
traite stratégique. 

Le journal turc «Taon rend 
hommage à la stratégie des Rus· 
ses qui leur a livré les routes 
par . lesquelles !es Allemands au· 
raient pu évacuer leurs troupe» 
de Rjev. 

Inquiétudes à Berlin 
A Berlin. pour simplifier les ex­

plications sur les opérations dl!· 
flclles sur le front russe, on dé· 
clare simplement que l'ennemi a 
été repoussé partout et on se bor­
ne à donner des détails déjà pu­
bliés sur les attaques aériennes. 

La. situation apparaît certes peu 
encourageante dans les mlleux ml­
li ta ires de Ber an. Les en vols de 
troupes des réglons occupées. la 
suppression des permissions, les 
dü!!cultés extrêmes des commu­
nications causées par la neige en 
Pologne et dans les pays bal tes. 
sont de graves obstacles qui empê· 
chent de remédier à la situation. et 
Il n'apparaît nullement certain que 
cette situation puisse être redres­
sée si le temps continue à être 
mauvais On signale une hausse 
dans la température. mals cela si­
gnifie seulement que le froid ter­
rible de 30 à 40 degrés au-dessous 
de ~éro a cessé. Les températures 
entre 12 et 15 degrés sont suffi· 
santes pour provoquex une grave 
mortalité parmi les troupes sou­
vent mal abritées . 

Certains renforts allemands, as­
surent les sources neutres sont 

Le Caire, ~ <REUTER). - M. 
Andrew Watson, correspondant de 
Reuter avec_ta. Huillême Atmée.-en 
Cyrénalque, _ écrit.~ dans UD me58!1.­
ge daté de.. lund!'~ 
' .Quand Ill. '7énl:é Br1gacte d'!nfan· 
terie hindoue décida de se !rayer 
une vole à la eort!e de Benghazi, 
elle réussit non seulement A passer 
à travers une concentration de la 
dl vision blindée Ariete, ma.is el~c 
abusa éga.Iement les colonnes al­
lemandes qui crurent qu'U s'agis­
sait là de troupes nazies et les 
lalssèren t passer sans les moles­
ter. 

Les Hindous quttterent Bengha· 
zl en un convoi dont fc..lsalent par· 
tle plusieurs véhicules allemands 
qu'Ils avalent capturés. Se met­
tant en branle au milleu d'une 
terrifiante tempête de sable. Ils fu­
rent ·aperçus par une co~onne a.IIe· 
mande d'une grande supériorité 
numérique. Les Hindous s'arrêté­
rent et mirent let\."S voitures alle­
mandes plus en évidence, faisant 
croire QU'Ils éta.lent eux-mêmes des 
nazis. Et c'est ainsi qu'Ils purent 
poursuivre leur route sans ennuis. 

La R.A.F. garde 
la maîtri-se des mers 

Au cours des deux derniers 
jours, la Luftwaffe a mis A profit 
les aérodromes récemment pris et 
est devenue un peu plus active 
qu'elle ne l'était jusqu'Ici. Ma.ls la 
R.A.F. continue à dominer nette­
ment. 

Il y a une heure à peine. je me 
trou vals dans un poste avancé de 
chasseurs où des pilotes de Hur· 
ricanes. d'une escadrille qui s'est 
fait une spécialité de la destruc­
tion au sol. slgnaléren t à leur re­
tour qu'Ils a.va.lent attaqué un 
transport ennemi. tuant au moins 
de 30 à 40 soldats ~ qui avalent 
bondi hors de leurs camions. De 
pareils Incidents se produisent plu­
sieurs fols par jour. Les Allemands 
préfèrent se déplacer en grosses 
formations de transports motorisés. 
Aussi fournissent-Us à la. R.A.F. des 
cibles magnifiques. 

C'est ainsi qu'Il leur est arrivé 
récemment de se présenter en 
cotonnes de 500 à 2.000 véhicules 
qui furent traités comme Il conve­
na.lt. Rien d'étonnant donc que 
les hommes de la R.A.F. aient 
constamment des motifs de se ré· 
jouir. 

• LA BOURSE EGYPTIENNE •· (LI~.E LA SUITE EN PAGE 6) 

Un autre spécialiste de ta 
quPstion, plus parliculièrP1nent 
prrorcupé du problème des en· 
grais chimiques, a dit dans 
une conférence faite d la So· 
ciété d" Economie politique 
Fouad. ·ter 

Revue de la presse 
L'amiral Leohv. ambassAdeur de 

Etats-Unis à Vlchv. a é t é reçu hier 
))ar le maréchal Pétain qu'Il ava.lt 
vu déjà la eema.lna.demlére en pré· 
eenoe de l'amiral Darlan. 8n :ure1nt.tre ltgne, 81LT le Tl"Ont r~ · 

'HUMOUR NAZI 
.UP a.!!Pilllt part1cullêtement Il).• 
·ê~~ant ~es reratton!i .en~r.e. Pa.!' . 
tenalres de l'Axe vient' de ·m'êtl'f) 
révélé. En effet, J'al pu prendre 
connaissance d'Ull document al· 
lemand qui n'a besoin d'aucun 
commentaire. En volet le tene 
t.raoult: 

«Communiqué de ~:uerre lt.a.­
ll~n:- Sur le frqnt d~ Tobrouk, 
une forte troupe d'Italiens a at­
taqut> un cycliste ennemi, le dê­
sar('onnant Après un combat 
rude et prolongé, les Italiens 
réussirent à trouer ses pneus. La 
roue a\•ant a été détruite, et la 
destruction de la roue arrière 
doit être aussi considérée co:a· 
me probable. Nous nous som­
mes emparés du guidon. mals ta 
possession du cadre de la blcy. 
clette est touJours âprement dJs. 

~ putée.11 

Les communiqués 
d'aujourd'hui 

___, 
Le G.Q.G. brltamtfque du 

Tl!oyen-orient communique: 

Dans la zone désertique au nord­
est ue ,u;,ouo, nos cowuues 1116b1· 
les ont continué leurs actlvltt\1. of· 
rens1 v es sur LOUt le lrout, euga. 
geant l'ennemi paJ1tout où U était 
lrou~·e. 

!)ans la région du Jebel Akhdar 
no11·e 4ème dl •·lslon lùnaoue pour~ 
suit sa retra.lte sous la vres~lon 
coJHlnuelle !le !"enneuu qui a, ap­
PIU"cmml!llt, eté renlolcé. 

Nos torees aérlenntS. p~ticuliè· 
remeut nos patrouilles !le cllas.. 
seurs, ont doUlle un applll 'etroit 
et eflecur au cours de la Journée 
à. la 4ème o1 vision ILindoue et à 
nos cownnes mobiles. 

Autourd.'hut, le quartter-generat 
rte la R.A.F. d.ans le 111 oyen.-onenz; 
ann.once: 

Malgré un temps défavorable, 
des e;.u1sseurs <ie la. R.A.F., de 
l'aviation sud-africaine et de l'a· 
vlation australienne ont été tres 
actlfs au-dessus de 1.& zone <les 
combats ,de 1.& Cyréna.lque ocCl­
dentale, au cours de la Journee 
du 2 février. On sa.lt ma.tntena.n1l 
que le 1er février, des unltés' mo· 
torisées ennemies et des trans· 
ports de càrburant Jurent ernéa­
cement attaqués à· 1.& mltraiUeu· 
se et au canon sur les routes en• 
tre Syrtc et Ras El Aal1 en Trl· 
poli taille a.ussl bien que dans lll. 
zone de Ma.raua de la CyreilaJ.que. 
Des pertes furent ln!lJgées au 
personnel ennemi et un oertalll 
!lombre de véhicUles et de réser· 
volrs mobiles de carburant rurenlô 
détruits, Jncen<ilés ou gravement 
endommagés. 

Des bombardiers attn.Q.uêren1l 
de nouveau les convois ennemlll 
sur les routes A J'ouest de Bue­
rat el Hsun aveo de bons résUl· 
tata. 

Des concentrations de trans· 
ports motorisés enneJil1s dans lM 
zones de Jedabya et de Mersa. 
Brega curent également atta.· 
quées par nos bomhardlers au 
cours de la nuit du 1er au 2 !6-
vrler. Les résultats de cett.e a.tta· 
que ne purent cependant pas 
être observés. De toutes ces ope· 
rotions et d'autres nos avtons 
sont rentrés Indemnes. -Lire en pa~e 6 d'autres 

informations sur la 
guerre en Cyrénaïque 



LA BOUBSE EGYPTIENNE A·.COUR ET Il.. A VIL.i....E 
34 , r"• Oalo; • !I.P. 465 • I.E CAIR!i: 
Tl llphOIU• : D 1 t • -~ t 6 o- a; 5072.5 

e rob!ème es _c~ré les j 
.-~._ 116docHoa •• ) ·~oo n" U- ) dispositions de la Proclamation La ville 

No. 1.58. 
-------------------·-------------------- 1 W AdmioJtJt•U .. ) ~ .,._..,.. •-•a. ! 

PnJprl•talrw: 

SOCIÈli ORIElTALE DE PUBLICITE <S.A.E.> 
R•dat:I#Ur •11 c h i( JEAN LUOOl 

lmp"'"*rl# •l" in J 

SOCIÉTÉ ORIENTALE DE PUBliCITÉ <S.A.E.I l 
rn c c. 1J~o51 

Arrètés ministériels Nos. 2tJ S.E. ~loustapha el • 'ahas 
et 21 de 1942 exceptant certains pacha, ancien Président du 
ressortissants italiens des dispo- Consell, qui se trouvait en 

Une déclaration du ministre 
de l'Approvisionnement 1 

IL Y A 25 ANS 

L'AUTRE .GUERRE ••. 
On lua!t dans «La Bourse 

Egyptienne, du 3 fé vrier 19f7: 

.+ Londres. - Le corresplOO· 
dan~ du «Dally Mailn à Wa­
shington annonce que le com· 
te Bernstorf! recevra ses pas-
eports le 3 février. 

.+ ondres. - .1. Walter Leng, 
becrét:aïre des Colonies en An­
gleterre, a déciaré que les co­
lonies allemandes prises ne 
~:>eront jamais rendues à l'Al· 
Lemagnè. 

'+ Paris. - Le ")latin, affir­
me: que, contrairement aux 
radio-télégrammes allemands, 
le chemin de fer russe de la 
côte mou-rmane est complè:e­
ment terminé. Les délégués al­
liés ont franchi récemment 
. 400 kilomètres sur cette ligne 
en· 63 heure:.. 

La Cour 

Callinet du grand t..nambellan 
Lundi, 2 féVrier Hl42. 

S. !\1. le Hoi a reçu au Pa lai~ 
ù'Abdine Son Excellence The 
Rt. Hon. Sir Miles Lampson 
ambassadeur de Grande Bre­
tagne. 

~('>l-
s. ~L le Roi a chargé le fé1ik 

Omar Fathi pacha, aide de 
camp en chef, de le représen­
ter au match de football qui 
aura lieu dimanche prochain 
entre deux équipes de l'a.:-m~ 
égyptienne pour la coupe du 
l'egretté Roi Fouad. Le repré­
·entant de Sa Majesté remet­
tra au capitaine de l'équipe 
•.fagnante la précieuse coupe 

!.es miniuères 

o.it;ons de la Proclamation No. t · 
Haute Egypte, es rentre ce S.E. Hamed Gouda. ministl·e 

15~rrêté ministériel No. 8217 matin au Caire. de l'Approvisionnement. a fait 
t·elatif au changement du nom <!• •!• •l- hier une intérM~a'lh" -iéclara-
d'une rue dans la ,,.i!Je du Cui- Les chambres de comme.!'ce •ion au suiet des céréales. 
re. égrptienne du pays ont en· Le ministre a déclaré que les 

Arrêté de ht Commis~;0n Mn· vo~·é de~;~ délégués à une réu-, >nesw-es prises par le Pru·ll!l­
"licipa.le de Minieh établissant nion génétale qui eot lieu hier ! n;ent au suiet du. co~n ct des 
-les taxes municioa.les sur les o la Chambre de commPrce ci" r.e1~a1e~ sont consTd é~""'E'S ~om~~> 
-.etites voitures. tricycles et bi- î.uizeh flOUr djo;cuter rlh·ersP." ~atlsfaJsantPI!. I;a reduction :·.~ 
•"c-T"•"'" '1. l'vPniPh. rrnnc:Ho.,c rl'rwrl"e commPrCiAI 1 acréa? cot_omu~r. et la. ~oht1 
•---------------------------• rtue qu1 conSlste a mtens1f1er la 

AU COURS DES DERNIERS JOURS 

D'IMPORTANTES CARGAIS_ S 
DE BLE ET DE FARINE 

SONT ARRIVEES EN EGYPTE 
1 D'importantes cargaisons rle 

blé et de farine sont anivées 

cultUl'e r!Ps céréales vont don· 
ner des résultats heureux. D'ail­
leurs dans cette question le Par-
lement a fait Preuve d'un •.s­
ntit pratiqut>, allant m~rne jus­
qu'À. accenter, s'il le fallait, ?t 
Prohiber la culture du coton 
<lans le but de produire toutes 
les céréales nécessaires à la con­
sommation du pays. 

CommP on le sait, S.E. Hus. au co14rs de ces deux derniers 
.sejn Sirry pacha, président du jours en Egypte. 

rmOte à ce suje.t. 
Importation de céréales 

A l'heure actuelle poursuivit 
le ministre, nous avons à faire 
face à deux, difficu~tées ~sen­
tielles: lo la pénune de ble ne· 
puis aujourd'hui jusqu'à la pro· 
chaine récolte qui aura lieu en 
mai 2o le manC']ue de mais de· 
puis mai Jusqu'à la récolte du 
mais précoce qui a lieu en août . 
Ces deux , périodes passées, l'ap· 
provisionnement de l'Egypte en 
céréales sera assuré. 

1 
Cenendant, pour nous pennet- 1 

tre d 'arriver jusqu'en nooit, q 
nous faudra imnorter de l 'ét r nn 
l!'er ta nt du blé que du mals. 
Nous sommes au courant dl' h 
situation · ma!-itime et du man 
que de frêt. Mais il nous fauih·-. 
hin• rrnl\nrl m~me appel à 1~ 
Grande-Rretag-ne pour qu'eUP 
nous airle à ~urmontPT l'ette né· 
riode difficile et qu'elle nou~ 
permette au~si d'imnorter de~ 
en"ra;s. D'ailleurs. 1 .. surplus rie 
nos récoHt>s rle céréales lui f'(' · 
'\-4_.._.._ "'"""Tit-ahlPR. 

La « saison » 

en Haute-Egypte 

Nous apprenons que l ' af­
fluence des vtsiteurs en H a ute­
Egypte est teue, Ctltle a tmée, 
que les grands hôtels comme 
le \\'inter Palace, à Louxor, 
et le Ca tà ract Hotel. à Assouan 
ont décidé de rester ouverts . 
Aucune date de fe: meture n ' u 
encore ét é fi xée. 

savon 

LAU RIEl\ 

••• 1 

Fourni~ures d~ ·bureau de· ·pre~~ er 1oix 

1\IPIIESSIOi DE 
'+ Londres-. Le «Daily 
Mail>~, d'après une dépêche de 
Rome, révèle qu au début de 
la guerre l'Autriche répandit 
intentionnellement des germes 
de choléra dans l'armée italien­
ne. 

Conseil, après avoir présidé Ces stocks dont la ma,ieure 
hier matin une réunion du Ca· partie est du blé canadien se 
binet, s'est rendu au palais nhiffrent à plus de quinze mil­
d'Abdine où il a p.résenté la 'e tonnes. Une partie est desti­
rlémis<:iou du gouvernement. née aux autorités britanniques 

Le Président est ens ·t P.t le restP à la consonunation 
Ut e locale.. 

rentré chez lui. 
i!> ~ ~ 1 D'~tutres t>xnêditlons de r:1ais 
"' ~ ,.. . . ont été également reçues ces 

S.E. 1~ ministre de l' Approvi­
sionnemènt a mis en oeuvre tous 
les moyens dont il dispose afin 
d'importer de l'étranger avec le 
concours de la grande alliée les 
stocks de céréales nécessaires 
pour combler le déficit prévu 
jusqu'à l'apnarition de la pro­
chaine récolte. 

Le ministre esnêre obtenir ra­
fi>idement d'importantes quanti­
tés qui permettront de lever JP.s 
restrictions concernant le mé­
lange dP. la farine avant le mois 
de mai, date à laquelle a lieu 
la r"t'l;s~"" rlu blé. 

Le crime de Guizeh 
PROMPTE U\'R:\JSON 

1•111X 1~1 I.:-\TT1\Ill. ~s 

IMPRfMERIE·PÀPEl ERtE 
La plu~rt des mm1stres ont 1 ~.,rniers temp9, Le ministère de 

chargé. hier après midi leurs PArrr;cultnre en poursuit la fu-Le bonus· sec:étatre~ pnvés de réunir 1 ·nigation avant de les transpor-
leurs papters personnels. 1 •er vers l'intérieur du pays. 

de Vl'e che' re Plusieurs d'entre eux se ont ID . d f d 
rendus ce matin à leurs cabi- u nz ven u en rau e ' d nets pour expédier les affaires Une information de source aux etu iants ' courantes. privée silmala hÛ!r, à l'atten· 

(• •:• ~ •ion de S.E. le ministre de l' Ap· égyptiens Le férik Ibrahim Atallah IJrovisionnement le fait que 
nacha, chef d'état-major rif:' -:l'importantes quantités de dz 

d'A l t "On riPclart> se vendaient ns nçr e erre l'armée é(tvptienne. a reçn 'es rieux marC'aZ de Dekerness 
. l hif'r le~ awlcitt~ chargés cil! ln et de Menzalelt. Ces stocks rtui · l .-!.lfpn~f:' rl'Aziz fi \fn«,.i n::tc-ha ..l()ivent normalemPnt servir à 

Le coat d.e la vie .a . t9rtement .d ,, ((.Tn••vnnl n ,.,:,..;,(11 l'aiJnrovisionnement sont rlétour-
a.ugmenté en Angleterre. 1 "'és de J'usage auquel ils <;ont 

• l>'après les , ren&eignements 1 Vn!r.1 le .C:Iommn,ire du ".Tour- 4e«tinés. Ils sont pavés vinlrt 
P&:rvenus au mirdstè.~e des Af· ""' Officiel" du 'lundi 2 fé·m·irr 1 """;astl·es par sac au-des~•1s du 
!aJres Etrangères, cette majo.j'fl~-2: ~rix oi't'i~iel n~.,. iiPs eommer· 
ration a dépassé soixante dix Décret TP1.,tif " 1$t i!/.Hmin"· ~ants ani c:->pvn:~.,,t des béné-
ponr cent depuis le début de •:n, Pt à l'<>o-rantli~cr""""""t fln f;,.,.._ enco,.-e Stmérieurs. 
la ~erre. ' ~:.....,,.tiè,... "'"" .,.., .... ., •• ,,~~~" d" DP.s instrucHm,~ ont été 1m-

Les fonctionnaires de l'am- ..,.;n~~., rle Jl•nt E', "P"l<:ha, M~.,.ka7 ....,;:..l:.,~.,.,.., .. nt trans.,.,..,:~"l'l aux an· 
ba8M.de d'Egvpte à Londre!' -~~ Zifta, Mourlirieh de Gha,-. •"~t/.s .ne la. mnudiri~>h de la 
et ceux d'es con~ulats éprou - 1-t•eh. . . • T)., ,.,,,,.~ aftn ne S"'"'e le>~ 
vent de grandes difficultés dP Antlt~ m•n•<:tJ:,.,.,l :'"· 19 rlP «tocks m1s ~n vente .• Mahmoncl 
ce ·ChP-f. · H14?. excPnt,nt cert..,ros •e<;snr- A J,,en Azryu bey a eté de son 

T ~ Il" .t.t 1 ·;~~~~., ,l., l'n'A• A li.,...,.,, if ,1nc r.II+P ('harg-e OP Mt'mer nne Pn-
~. m 1enx ~p., ents qu 

.a.va!Prtt étudié la qne<;fion à 
la lumière des stati~'<tiques é-

tahl.ieq en An~tPtf>rre avaient L'affa·lre de l'auto-fanto"' me octroyé aux fonctionnaires ré-
sidant en Grande-Bretagne un •----------
bonus de. vie chère de trente La marche de l'enquête le !'nlcia~ anglais ffll! prétend 
pour cent. avoir signa lé à Roi vin la prp. 

Les_ étudi~UI des. missions 1 ~ magistrat enqpl>tPllf crut sf!nce du cornR rln malheurP-ux 
s~al.T~S qu1 poursmvent ~Uni doit déter_miner si M. C:h_arles Abdol Fnmid Fahim hev sur lP 
étu4es-a.~ t~ dt1 g&uve.ne- Coufs Bolvln sera trad11!t en pare-chocs de sa voiture, el 
,ment égyptien avatent égale- correctionnelle ou devant la enfin l'a!!ent dn trafic près dn 
ment adtessé des doléances au Cour d'AssisPs, mafntPna.n~ po~t dPs Ansrlafc; qui poul'i'ui­
suj.et du co11t de la vie. au "Il a taft dPS avPnx, a enten- vit l'a nto et découvrit le corps 
~~ ~in!stè.re. de l'lnstruction du hier quatrP témoin~ à char- À Guizeh. ' 

Publique ava,it par conséquent !Ze. Ce «ont Hanafi ~Iahmoud, L'enquête reprendra de-
chargé ses techniciens d'étu- le chauffeur de taxi rrui con main. 
djer la question. liul~lt l'incnlpé de Guizeh au En attendant, Boivin se trou. 

Entretenlps trois membres C:aire1 l'avocate Atiat Chaféi ve toujours en priF-on. Le ma­
des missions scolaires les qui liVra chasse à T anto-fan- gistrat enqnê ·eur l'a entendu 
Ors. lbrahtm Anis, Abbas Am- lômf:' alors qu'elle pa&sait,.à hier pour mettre au potnt cer­
inar et Ibrahim Sayed Ahmed foute vlfec;se rue Kao;r el N1l, laines de ses déclarations. 
sont arrivés .en Egypte venant 
d'Angleterre. Au cours d'une 

entrevue.. us m1rem 1e minis- FLORAISON LITTERAIRE. 
tre de l'Instruction Publique 
sur l'état IamentabJe où -~e 
trouvent les autres membres 
des missions dont la plupart 
occupaient des fonctions en E­
gypte et qui ont une famille :'! 
leur charge. 

Les autorités égyptienne.'> 
seraient d'avis de majorer les 
bonus de vie chère à accorder 
aux memhre11 de ces missions. 

LES CONFERENCES 

LES LIVRES 
FRANÇAIS 
D'EGYPTE 

----------------... ·-----------------
AUJOURO'HVI ALLUSIONS, de Maurice Zundel 

A 15 b. ~un .. dans ta Salle de ta 
Boe16t6 Rovale de Gé~phte. M 
le Pror U(}l) Oulcban! titulaire de 
la Cbll!re dt Lltt6ratnre P'ranCJ~t~e 
il. la P8('ult6 des Lettres. donnera 
.a quatrtt!me et demtêre t~n de 
110!1 cours Duhlle sur Maurice Bar­
rh~ SuJet eLa Pen~e et l'Action• 
tEntr~e Llhrel 

DANS LE VIEUX JARDIN, d'Ahmed 
Rassim - BILLETS A LUCE) de J. 
Ascar-Nahas. COMPRIMES D'ASPI­
RINE) SINAPISMES, STUPEFIANTS 

1 

Gorge Enrouée 
de Maurienne. LE JARDIN DES 
DIEUX, de Fouad Abou-Khater. 

COMMENT LES FEMMES 
TTIRfNT LES HOMME$ 

ET LES HOMMfS 

J'at sur ma table plusieurs U· 
V'res franÇais récemment sortis 
des pre"SeS d'Egypte n.~ sonr; 
d'tn~qale valeur mals, eu ce mo­
ment combien Intéressants. com­
bien pr6cleux pour ta cult•t.re 
rranÇatse s;! cruellement attetnt.e 

1 Par la crise morale et politique 

1 
de la métropole N'a.ttestent.-lls oas 
tous de la vlta.llté. de la recon­
dlté, du ~rénte de la ra.ee. de oa 
conttnuité de la pensée franco­! ortenta.te. Qui a donné tant ae 
belles oeuvres tel. et 1&-ba.s, sur 

' le sol de la I!T~tnde patrte cruct· 
le Respèc:t d'autres Hommes 1 rtee par t'envahts!:eur ? 

Au.ast. n'est-ce pns en orltlque 
SI •otre tole ne dé une paa chaque que Je les al lus mata bien en Rml 
joar an lltre de bile dana nntestln, attentif. en lecteur plein d'une 
voa alhnent.a se décompount; celte atfe<'tueuae et reconnat•sante s:vm· 
putr61actlon répand lee toxines dana pathle qui voudrait dire tel non 
to11t Yotre oriaoleme. Voua ave: la PM ce QUe peuvent être. aux 
lanrae char,6e, le teint jaune, des yeu:o; du t~<'hnlclen ou de l'nom· 
boutona au villie. lea 1eux morta, 
mao valse baleine, mauvaise bouche; me d-e lettres. teh ou tels détauœ 
dea ill voas ~ronnent, •oua avn dea de style de composition ou .. 
vertfiM. dea maux du Ute. Voua m6tter ma.l8 hien la 118le•'r reeue 
ote ... an laid, itOinon, amer, abatta. de l'oeuvre et de t'écrlva.ln. 1eR 
Toot le monde vooa tult. peesthlll~s d'flvenlr qu'lis ta· 

. Let ta:uUfa ne aulrlunt pu car rhent les ratsona QU'Il y a d"tl.t>­
llaoedé~fqentqaelallo del 'lntenln, puyer leur e!!ot"t. D'~<.llleura. Ils 
mala a''llmtnent pu lea toxlnea. ne sont 0 ,., """" des d~h.,tllnta 

S.ullellbre 4icoalemen t de bile Ill· 1 t em 
minera lea toxlnn de Yotrelntesttn. et NI <IU'Ha dO "en eux-m c» 
L•• 1'etltu Pllalea Cartert, •#gfta· attendre de cette chronique. ce 
t .. , douces. ront couler la bile . Pas de n•e•t point de vatna eloie~ m'<ta 
womel dans Ctrtera Bien que d•• """ Juste appr6cl.l.tlon de leur 
extraits v611étaux, !Ina et dou.x. Pour '<'&.leur. 
r etrouver votre ~banne peroonn~l Du R P MAURT<"l>. 7U~OEL. Je 
prenez lea Pethea Pllulea Cart~ra vtens de \Ire .. ALLUSIO'IS •· pu­
poo.r le l'ole, aelon lts lonractlona. l h116 o&r l e>~ Edltl t'lns d •1 Lien. eu 
Prl.- ,._7:. lil. Oalre. 0e oetlt !Ivre. pré•en~ avec 

J • - - él6gance, co!l5tltue, sel® lee pro-

pres termes du uvlent de pamT­
tre" un recueil d'e<sa.ts sur les 
prohléme:~ e:~sent'els que la vte 
po,.. à t'esprit. • Il ne vise qu ·n 
• nourrir la ré!lexton en sug~re-
• ra.nt certaines directions ae 
r pen<ée !écc>ndes artn de con­
« duire le lPcteur à cette Joie C\1 
• connaltre où t'auteur pulse s 
• !nsplratton o On trouvera l!ue 
l'auteur est peut-être un ecn­
valn un peu rro!d. un peu Ja'OP 
séchement Intellectuel, mats pru· 
contre combien profond et eru 
fiant t Sous sa plume acérée. tes 
thémes Indirectement apologeti­
ques QU'Il présente et développe 
sur: ta •vérité•. rcomprendreD te 
«Ma.ttre». «culture et contempta.­
tlnn». «silence&. ont une lla.ute 
tenue. Le style a toute la prect­
ston d'une Intelligence rompue 
aux subtilités de ta vte tnteneu­
re. La doctrine cathollQUe garae 
peu t-Otre dans ces pages une cer· 
taine rl~rldlté a.pparente, la lee· 
ture n'en est potnt racue. elle ne 
touche pas d'emblée ta Ubre 
6mottve. mata elle est nche en 
r~v6la.ttou. Le rrancats est part&!&. 
Ce tlvre e~~t à Ure par tous cetu 
que tente b. grande. la mervou­
leuse aventure de l'lntrospecttotl 
et d'une meilleure oonnal5$1ince 
de sol !ls y trouveront une ri­
che matl6re à m~dlter 

AID1ED RASSlM QUI est un 
dea Jeunes 6(:rlva.lns d'e:rpresslon 
tra.nca.lse les plus connus 11 t;gyp­
te. a oon!lê à son éditeur ( E!ll­
t !O.!lll a. 6cl;nd.ler, Ml <.'~"reJ, Ie 

----------------··.--------------- y E 
Produiu américains 
Comme nous J'avons dit les 

récents évènements de la ~erre . 
et la conflagration en Extrêm~­
().,.;ent n'ont pas affecté le mou· 
ve..,Pnt des importations de l'A 
tpér;que. 

D'imnortantes car11;aisons com­
prenant notamment du pap;e,. 
des aliments en con•erve, rJec; 
rot'PS d'autos. des 1meus, des 
produits pharm~.-pntiaues de« 
al)n'lr~>ils ile nrol,.;sion. etc. sont 
a,-riv&l'!~ CP<; ~o..,.,:p,.~ iours dans 
les Ports dt> l'Eil'V'l'lte. 

T -P.~ antn..:•..:.,. n.,t n1..;s !Ps diF<­
Po«;t;ons ari..:N,,ües Pmtr trans­
porter ct>s ~""K~ iusou'm•x di. 
VA,..oq ,..c.,.,+-rpt:t rlll ,.n,.,som1"1ation ?. 

Nouvelles 
postales 

L'enquête au suret du cri~e 
de Guizeh qui a cpûté la vte 
au négociant Has!'<an Soliman 
s 'est poursuivie hier soir. 

~lt:e. Tewfick Rifky bey, 
chef du parquet de Guizeh, re­
leva des égratignures sur le 
pied gauche de Fatbia, la. 
maîtresse d~ la viclime. . Le 
médecin légiste fut chargé de 
prélever des échantillons du 
sang et de la salh·e de Fathta 
pou: les comparer avec ceux 
relevés sur la tapisserie de 
l'auto. 

Un des princir..a.ux témoins 
entendus est une jeune fille de 
lB ans nommée Fatma qui ha­
hite avéc Fathia. : 

nJ e me nomme Fatma. Je 
suis âgée de dix huit ans. J'al 
fait la connaj~sance de Fathia 
il y a trois mois. Il y a dix 
jours environ, ma camaradts 
est venue rend.!'e visite à ma 
mère à Sayeda Zeinab. Elle 
5'est. plaint des mauYaj<; trai­
tements que lui faisait subir 

Faisant suite au communiqué ~on mari et proposa d'habit.P.r· 
publié en date du 20 janvier llVPC nou~. Mohamed el Du· 
1942, il a été d~idé, à t.itre pro· kech (le duc) son parent s'est 
visoire, de ne plus utiliser le chargé de t.~onver à Chouhrah 
11ervice aérien entre Lagos <·t l'appartPment que nous avons 
Miami pour le transport des loué à deux livres par mois. 
corresMnoiances~avion à des.tina· Fatma ajouta. : .Mon amie. 
~:on de l'Amérirrue ainsi qu'au ·F'athia est une créa.iîi.re calme 
Portu~ral. à l'E~"a"Tle, à la et douce. Son par~nt El Dn­
Fr'lnce et à la Suisse. kech Jui rendait visite tous les 

Par conséquent. les corres- jours et lui ~emettait l'argent 
non rlance<> pour les pays précités nécessaire à ses frais. Elle n'a 
seront trl'\nf;l'lort~PS Par ay;oro 
iusrrn'à Durban. Afrique dn Su-:3 jamais passé ses soirées "de­
'lt de là par la voie maritime bors et se trouvait dans son 
;usqu'à destination movennant lit à neuf heu.!'es ou dix heu­

..... e surtaxe a,.,.ienne de 30 mil· res du soir". 
l:èmes par 10 grammes ou - Le substitut du pa:·quet : 
fraction en sus de l'affranehis-j Fathia a déclaré que vous 
lP.ment ordinaire. vous trouviez avec elle vendre-

soin de publ!er un recueU de ee~ 
oeuvres. Ulustrées par Lucia Ca· 
rollna Retner. sous le tltre 
cr DANS LE VIEUX JARDIN ». La 
présentation en est quelque >Y.'U 
romantique. s1 Je puis dtre. m.a.ts 
agréa.ble Une longue préfa.ce. un 
peu trop longue. de LuCienne 
Aldebert ouvre le recuell. On ta 
Ut avec Intérêt. Elle eut cepen· 
da.nt gagné & être plus concten· 
Sée. 

Le talent littéraire d'Ahmed 
Rasslm est justement éta.bll. ce 
poète. teinté de ba.udelalrlsme 
qu.t s'est raffiné a.ux mellleuree 
sources de la vie orientale. est 
trop connu pour qu'Il tallle re· 
:;>arler Ici de «Et grand'mère aiU 
encore », • Et ~oumboul eUt en­
core », « Et Ahmect Cllt ». • Quel­
ques poèmes d'Egypte », a Le Jou 
de I'AtJ.a.ka •· « ~~elques poemes 
de Tchécœlovaq\lle ». et « Poèmes 
d'Espagne D. 

Ceux qui considèrent la l!tte­
ra.ture non pas comme un passe­
temps de luxe ou un amusemcu~ 
do dUettante. mals comme une 
sorte de haute mission numatne 
et oocale r~gtett.eront QU A.a.tu= 
Rasolm. s.\ ricnement doué, ne 
s'efforce de creer une oeuvre ptus 
va.ste, plus largement humalDe, 
moins égocentrique. Cet t.ct·tva.m 
a une expérience rarE" de la v1e 
et etes ètres d orient et !l'Occl­
dent, qui doit lui permettre d 'nt· 
ler au rond mème dea cnoses. 
Pourquoi alors hesiter a nous 
donner un roman on un grall!l 
poéme qui aura.it le style et 1.8 
chaleur de sa poesie si personnel­
le, tout en nous appon.ant une 
nouvelle révetation sur la. pD.lll>­
sophle, la psychologie, les moeurs 
d'un monde qu'U conna.lt 61 
bien ? 

Le talent crée des Clevotrs. M. 
Ra$5lm ne doit pas l'oublt.er. 
Qu'U nous permette de le iJJl 
rappeller ICI avec toute t'a.ueo­
tueuse 5ym,.,ata..e due a 1!CS QUS.U­
tés d'homme et d'écrivain. 

J ASCAR-.fo!.AiiAS nou;; prêSen­
te ses • B1LLE'IS A LUvE • QW 
m'ont un peu decu. L auteur est 
auS!II un de nos jeune• ecrJvaUlll 
d'Orient · de talent. • !tencontre • 
écrit en colla.bora.tton avec Mme 
Btanc-Pérld1er. et le,; c !te­
flexions d'Ehn Golla » en temot· 
gnent déjà. malgré le ca.ra.cvere 
un peu conven~;tonnet de CA der· 
nier recueil d'aphoriSmes. 

Ascar·Nahas a. lnconr.esJ.a.t>le­
ment des dons dont Il doit ttrer 
un meilleur part!. pour lui et 
pour tes autres . une fine sensl· 
blllté Qu'on retrouve dans les raP­
ports Quottd1ens avec lui, une 
!mag' nation eprise des beau tes ue 
la Nature une pensée en eveu, 
le goüt de ta. méditation et une 
chaleur d'a.me qu1 devrait te por­
ter au vrai lyrisme et non a 
telles facllltés sentimentales QU'on 
peut lut reprocher de noU6 Clotl­
ner ~ cX.uœ! 

Non pas que ce petit recuntt 
soit sa.ns mérites. Au contraire 1 
A côté de pages qul peuvent .... s­
traire, on y trouve de la. venJ.a.­
ble poés1e et certa.Ul,; blllets (Ue­
vant la mer, Quitte ton voue ... J 
sont d'un swle !;l'ès pur. 

Ce que. pour ma .P8.rt. Je co.o· 
sidère de m1eux. de vratmen~ 
beau dans ces blllets ce son~; 1es 
deux «Prieres» de la. 11n. o;er •••. 
da.ns le oon grave. Ascar-Nanas 
est un lyrique qu1 se cono.e.nr.. .u 
est poète et par surcroit un P - ~ 
qui pense. Qu'U se Cleclde donc a 
a.b01der carrement lUl aU&il, te 
geru·e nobte. ta. poés1e elevee e• 
te roman, de touoe tacon tes 
gra.nd.s sujets huma..ns vers tes­
quets te pJrte sa double et t>tue 
cw•ure d 'Onent.at Hneme.nt OCCl­
dentallsé. 

Derriere le pseudonyme Cie 
MAù ... . ..,,~NE se Cd.l'Hd "W1d Jeune 
Or•entale qut mante te tranç.us 
avec l'aisance et id. vervd ne nos 
n.elll.;ur, .. uha.ns. MIUS corn­
mene, dLa.bte ta. .. "'·t! .. 1e reu~;, J. a mt.rr­
tre tant ete Clt:sabu.emen ~, ae 
scepticisme. de cynL~J.D.c typlq ue­
menu bCOopeanaù! .tGu en s. i}t) ll 
d 'e.:;pace '/ CONlPtUMES D'AS.t'.L· 
R 1 1.'11 E, Su~JU'18Mo.S, Sfu<'"'· 
F .l.AJ."TS est le VlUUD W.tre !l'UD!l 
Jolle plaquecte !le clnqua.nte t•a.­
ges, qu" Jal lue d'Ul1 Lra,t avec 
un .01t:latoga Cl 'a.dmlra.tlon, ae tue· 
conten•en.tmt, !le d~,.plt, de COl~fi 
meme, ca.r 61liln une Jeun.e et 
Jolle temmo qui s'amuse a depen· 
ser eleK tr&Sor" d ·espnt pour trou· 
ver que toùt va ma.! ou de W'a· 
vers merite bten... une petlte te­
con. Je n 'al guere la p•ace a .. na.­
lyser 1c1 en aetaU la pçnsee ou 
plutôt tes penStes de cehd !lesa.rt· 
chan~;ee 194:.1. Sptrituelle, tme, ..n· 
tetugente à rextrLIDe, Maw<en..oe 
ne croit ni aux no.t.lillles, nt aux 
!Cilomes, n1 à. l'amour, n.l à. J'aiD.l, 
tlé. Sa PnllOSOPille est de la. Vf')l· 
ne de Scnopenn.s.uer: dans 1s vte 
l'lnr.a ét ou l'instinct ete la con­
bervatton de l'espèce passe avant 
tout les hommes et le~ temm~s 
roe;·tent toujours. le coeur es i. 
un vlscére. te bonheur une erreur 
ou une Uluslon 

Mal~ t•a.vouerat-je, MAURlEN l'< 
e~;t femme et son scepUClSme ex· 
cess!! me parait la trahir En 
réalité. elle veut rire pour ne pas 
pleurer et eila cherche à nous 
donner te change Mats elle reste 
malgré elle !emme d Onent, enar­
mante pleine d ·esprit et de no­
blesse. qu1. lorsqu'elle sera slncere 
avec elle-mème. nous donnera. 
une oeuvre pleine de soleil d'azur 
d'Idéal comme seUles savent te 
falrt. les femmes d'Orient. Happe­
lons-nous QU'Anne de Noailles 
était un peu d'lei Et Maurienne 
a une ~enslblllté qui ne trompe 
pas 1 

1 LE JARDIN DES DIEU X •· 
Clu.l • paru a.w: Ed!W.ons de rar­
Càe 50tall'o. a6Uopoll8, 50US !& Sl· 

dt dernier en compagnie d'un 
soldat hindou. 
· - Fatma : Jamais de la 
vie ... Je ne connais pas d'In­
diens. Depui$ que j'ai habité 
avec Fathia jè suis sortie une 
seule fois en sa cnmpagnie 
pour une consultation chez un 
a voc.at charéi. 

The ·•star'' Printing & Stafonerv Company 
28, rue Madahe!!h, à. côté de l'lmnwbilia 

'i (; 6;, 

- FaLhm à Fatma : Pow·­
quoi lll~llll.!"'l Le gat~;on est !à 
ùernere ,a por:te. Pws s·a­
dre:.sant uu sunstitut du par­
quet : hile a peur ... 

Fatma perst>:ta dans ses dé­
négations et déclara ne pas 
con.nait.:e la photo. de la victi­
me qui iui fut présentée. 

Le garçon de calé PhilippE> 
Tolidis fut appelé à déposer '• 
son tour. n déclara qu'il a 
\"ait vu la semaine dernière u1 
officier et uri so:dat hindou 
accompagnés d'un effendi e • 
de deux jeunes filles. Ils a . 
\'aient commandés des bois 
sons et cha1gé le témoin dt 
rechau~fer les aliments qu'il:o 
avalenl fait venir a\·ec eux 
Ces clients avaient mangé u 
étalent partis hàth·emenl Lo· 
soldat hindou ·était re\·em. 
deux jours plus tard en com 
pagnie des deux jeunes . filJ ~ , 
e t d'un autre officier. , . 

Le garçon de café ajonta 
qu'il connaissait parfaitement 
le Mlrlnt et l'o'ficie.r hinrlool" 
au! ~fa;.,nt rJo~ c1jents assidu• 
d~> l'Pt::thli<>"PmPnt. 

Philippe Pn'trlis ne put df.. 
slsmPr la victime parmi unP 
co11Pction de photos qui lu! fut 
soumise. 

Pacquets de 10 ill P.T. 3,:1 
de 20 ·à P.T. -7 

La 'qnaiÏté toujours pa rellie 
de · . · 1 

~èmagor e 
Lire la ~mite en page 3 . 

1 • 
fn boites métalliques 

enveloppêes de 
callopbane: 50 à P.T. 17,11 

Febriquées specialement pour p révenir 
/es maux de gorge 

gna.ture de M. FOUAD ABO ~ · 
KHATER, est un volumtneux ro­
Inaù philosophique de 316 pages 
où l'aLtteur, a.u moyen d 'une 
affahulatlon tu·ée !les moeùl'& 
égyptiennes, s·mgewe à eX>JJcièr 
sa pi:Wosopn.le apparemment d ms-
plration ~neosop·n1q ue. M r·o ua.:. 
Abou-l<..bater, qUl es~ encore 01èn 

c.A. l/T 

. 1 
. , • Jeune mals dunt les r.euaances v ulez v 

Intellectuelles sont cerJ.a.o.neme.n1· · C • us re u~e . lt s is 
gbnt.reuses. et a1gnes au PiUS 

d'entretien de votte ·a 
gra.nd lntere~ tend a exa.ter uue 
sorte de, syntllèse de~ pensees re· 
Il g1e uses ae 1 ur •en t. Le mo ~u 
amoureux. qw .reue ces pag~ 

toutJUes, fournit le thcma a un n ne p~ut y avotr- de ven. 
écnange de 1ett.res lyn4 ues et en- table économie tte 1orsq11e 
nanuuteb entre Set.a ec .Fvrow., v<1~ bo,.gles produisent !les 
où ce dern.er expose ses t.a.,unè.:>. ét'nçelles pt•ls•a.nte• et chau-

Je n'entrera.! pas Clans tes ar· 1 dM. Qua'nd le ~arbura.nt ~L 
canes du • JA.I:U.>.u~ D.c.d o~J!IÙ·~ ». br1'tlé «comp'ètemeùtl, V'>'IS 

L'auteur y !ait preuve de con- 1 phtenez le maxli:num de vl~:_: 
naissances m)' ~n.Olu& oques, astruto· se. de ·p\\l•sance · e~ de ra • · 
g,qo....es. theo.ogJqUeb e• alet.aJ,.-::'J· a<'<'éleratlon Lal~ez aux no.l­
slques qu'Il emprun~;e a 1 .c.g~ ;> ..... velles ho •gles Cb"m-
à lB. Bible, à l 'Hel.i~da. à. 1 .o.Uaa. plon le soin d'ao· 
Le tout ra.ppel!e· assez Mme J:S.a.· : pnrter cette eco· . 
vatsky et Mme Amy Besant. ua nomle réelle 
croya.nce à la mc...,ll1,><>YCOSe Y o~""S le fonc• 
est dével6ppee Le styoe esc ln~- tlonnement 
gal, pano.s très pur, pa.UolS dl\ moteur 
mèta.nse; a • . .<pression,; de bOUlù· de votre au· 
vard qu1 le deparent Mals, dan~> v 0 m o bile 
l'ensemble, l'auteur se réveot~ Elles cou· 
ple.n de sentiments éleves et ae vrent leur 
nobles !dt-es, passionné des gra.ndo prtx gr11.c ' 

·problèmes religieux et pilllosop:.:· e. l'éconQ­
ques. Ceci l'honore et Je l'en ,.,. mie de ca\ 
licite bien sincèrement. On sou· b u r a n ~ 
lulJteralt. toutefois. QU'avec ta qu'elles per­
ma.turlté. Il pUisse ctar1fler sa mettent dfl 
pensée et. gràçe à son goüc pour réaliser. 
la E<ynthêse. slmpllller le pius 

Usine;,, 1'·eotuJtm. J!;t,g \>ViDdsof. 
Can. Toledo. U .S.A 

to 

·r: · ... • .. ,.,. ~ ., "'~'l'ment .. 
le m 'n~rQ t mlrarn i "'Ult 

... e «3tttm earo garan­
tit ChamplOn contre 
~s fuites aur cpau· 
le$ et au cen :.:-. àe 
L't!!ectrcde, si com-
mur,e.s aux autres 
br 1" •.• . Cette carac· 
t ér iStiQW! orevezer 

• p:~v·~~lt lei~ ruaeS4~ 
les p rtt>s de temps 

1 prcvcqwies par ae/1 
OvUDt.e~ ' surCitàlJ.J!Ces 

' •t · j at!Dudes. 

possible sa docLrtne. En tra.vatl· 
lant et son style et Sll3 prwc.pes 
pnUosophlques. l'auteur poUITa 
aller loin. son oeuvre de deout 

~~a~~~n:b~:d:~.me~:s e~:u~! :NSTALLEZ DES NDUVELLES B~UGIES CHAMPION 
surabondent. 

J.L. 



Pour la.femme 
L'oeuvre du repaa 

de midi --Connai83eZrVOUB M. Elie 
Toutoundji? C'est lui qui s'est 
tellement dévoué pour les divet'l' 
achats: mobilier, provision etc. 
destinés "au repail de midi. H tu. 
et nn groupe de femmes. 

- Le repas de midi? 
-Comment? Vous ne connais 

sez pas cette oeuvre admirable. 
cette oeuvre de femmes vrai 
ment sublime ,vous qui vous >C· 
cuper d'une rubrique de la fem­
me? C'est pourtant une des 
plus belles activités de la So­
ciétés de Bienfaisance Grecqu.t­
ca,tholique. 

Je promets de m'informro: 1 
la source même de l'entrepn~. 
Et voici la curiP.U&e histoire vé­
cue qui pourrait, elle aussi. 
co'!1m~!lcer par "il ét:ait un~> 
fOIS .•• 

... n Hait une fois un groupP 
de bonn"q fées assistées d'1111 
bon génie. 

Emues devant la sonffrancP 
des pauvres enfants. Plies -léci· 
dè..-Pnt n'~>n nourrir 120, tous lE>s 
midis. Mais 1'ar1re11t manquait 
et les honnP.~ féf.F. "" purent qu' 
en nrmrrir la mnitié. 

C'est alol'S qu'elles décid~ 
rent cie naver lt>ur quote part 
destinPe à l'orr-aniQRtion o'un t"e 
fectoire et pui·s ~>lies s'en all~­
rent anP+er aupTès des âme~ 
ens> ...;11th1es. 

Ellp~ avRient beMin d'unP 
movenne de Rnt'<Antt> liVl'f'!l pa,. 
mois pour ni\Ul'1'Îr leurs 12n '3n 
fants. et oéii\ r~VIl;ent-etles d'a­
jouter lp petit déiPnnf!l' à leur 
fra iR l\ fin nue les enfants sni en• 
re"""~",.t.t.. s.Vflnt ,.,,"' Ptudt>P 

Mais i'all11i11 nnhHt~r de vou!' 
nommer le~ bonnP.s fées. MJI,­
Ch~T ~ali!. nrésit!ente d'hon 
neuT' MmP Elie hev Seonaoui 
pré";~., ... te a.-tive:· 1\.fme Ni('('tlar 
bev NRhla, vil"e pr~Rit!Pnte: Mm• 
F~nlld MRtonk tr~sl\nère: Mm·· 
Emil .. hey "Ronlad Mme }ahrie1 
Rathle ccec>·tHaire: Mme JGseph 
Duhani, prumier économe. ~ftt.P 
Fm><~ci hey 'MPciawer, de.roèrr~t· 
'conome. QuAnt au hrtn ~~m~. 
je l'avait~ Mi à nommé da"!" l:t 
pr .. ..,i?-rP li~mP de cet article .. 

Et lPur rt>ve se réalise toull 
les iours oavantal!e ... 

TI y a dPià. à l'heure aetueJ· 
le un rpf.,,.tll\n où tout ee pettt 
m~nde aff'amP et déià bien or· 
tant !le p~t"inite. réota;nant IUl 
nourriture. Un repas sam, nour: 
rissant et chaud tuzi est &et'VI 

tous les jours. 

{URE tA SUlTE EN PAGE 5) 

NOS GRANDES 
MAISONS 

DE COIFFURE 
Parmi nos grandes maisons 

de coiffure, ul.)u Barlj' •l, unto 
des plus jeunes, s'est acqull' 
fort rapidt>ment une réputa­
tion enviable. Elle doit cettt> 
grande raveur du public cairo­
te à la valeur de son person­
nel, à l'aménagement ultra­
modP.rne de sefl locaux ainsi 
qu'à sa situation, C!lntrale à 
souhait, puisque <~DU Barryu 
dis:pose d'une porte de maga­
sin et occupe un appartement 
entier de l'rrnmohllit. 

Mals, évtdemrnent,- c'est le 
premier de ces atouts qui at­
tire et retient !IUrtout la nom 
breuse clientèle de l'établisse­
ment : M. Fr~;~.nçois, Mlle Mar­
celle, M. Taky, Mme Ro:;t' 
pour ne citer que ceux-là : c~ 
noms représentent pour les 
halittués de ·•IJu Barry, au.tant 
de virtuoses dans l'art de là 
coiffure et de l'esthétique 
Au~<~i. apprendront-ils av"C' 
plaisir qu'un nouvel élément 
.. ent de s'ajouter depuis hier 
à une équipe déjà aussi riche 
C'est de M Pierre, de la mai­
son Fernand Aubry, de Paris, 
qu'il t::'a~o:it 

Les exlgt>nces de la clientèle 
toujours de plus en plus nom­
breuse. pourront être plus vlte 
encore sati!lfaites par ce pré­
cieux renrorc~ment du person. 
Del de premier ordre de • Du 
Barry~>. 

La grande maison de eoiffu. 
re sera ainsi 11.111 plement COOl­
pensée des sacrifie< · cons. 
tant..-. qu'elle s'impose pour a..~ 
surer le maximum de satisfac­
tion à ses nombreux clients et 
amis. 

UNU UU.IJI!:i:> l'OU Il ... ILl t",Ulltitl 
COe. 1 U.•IM• l'HUM 1 1\ IL!! 

IIUIJ.IIt:~<> l!:f 'JA~II:I:J 
WALb)Jio.N l d.h'U.'Ii 

lflll'o.NI> l 'hill~ 

Lt: t'AIKt • . IJ. rut: a .. r..sa•NU. 
T61 U.t.:J2 11'.\I~U.Uo: cz, rue Ne­

&belll rer so. 
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LES PARFUMS 

PARK 
& 

TILFORD 
SONT ARRIVES s .. 

SOUS-PRESSE 
---------------·--------------

Le départ dea 
:liplomatea des satellites 

de l'Axe 
Nous avons déjà annoncé 

que les représent.ants _diploma­
tiques de la H.oumame, de 1a 
Bulgarie, de la Hougne et de 
la Finlande partiront le 5 fé­
vrier courant. 

•Mohamed Vassine bey, sous­
rtirecteur du Protocole, les ac­
compagnera jusqu'à Haifa.. 

Cinq wagons-salons ont ~té 
retenus à leur Intention. 

Le personnel de la 
légation d'Eszypte 

à Tokio 

Suivant une Information de 
la tép:ation de Suisse à Toklo, 
qui s'occupe del' int~rt!lts rie 
"'F17Vnte le" memhres de la 
lP~Zntlon · d'Egvpte se portent 
hiPn et ne sont nullement in­
'Tl.tiets. 

f,a crise ministérielle 

April<~ !<On entretien avec Te 
l>r. Ahmed ~fahPr pacha. le 
Or. Hu~sein Hevkal Pllcha, 

vice-président du parti libéral, 
se reudit au ministère de 
l'lnsu·uctiun Publique où Il 
examina les affaires couran­
tes. 

Il eut ensuite un entretien 
avec le Président du Sénat au 
Parlement. 

Mahmoud bey Khalil reçut 
ép:alement dans son cahint>t an 
Par'ement Hafez Ramadan 
parha. président du parti na­
tionaliste. 

La santé du 
Dr. Ahmed Maher pacha 

Nous apprenons en rlt>rn ii>r" 
hett:'e quP si l'état cle santé de 
S.R le Dr AhmPcl M~her Pll· 
cha ne lui pP.rmPt nA" ile ~P 
rPntire l'Pt nT'rl>!'-midi au pA- ' 
laie cl' A.htiinP. "Jokrachl pli­
cha., vi,.<>.nrP<>l'ient i!11 parti 
se;ra délé~ué à sa place. 

On dem .. ~de 
l'union nationale 

DanR de nomhreux milieux 
polit;mtP!' ce matin on "" t-P!'l· 
!<ait dP rtlt-lnm"r nn min!s~re 
i!'nnion na•jnnllle. 

le crime de Guizeh 
--------------·--------------

nait pas de la victime. Cette 
piste fut momentanément a­

Fathla dég~n femme du handonnée quoique la polirP 
oeuple et pla<.'ée dans un placA~ les vêtements souitlés 

d f fut recon sous scellé. 

(SOlTE DE LA PAqE 2) 

~~;roupe e ~>mmes · - De nombreux meubles aar-nue par le garçon à premtère , 
vue. Le témoin déclara qu·el- nissent l'appartement de Fa-

11é à 1 é n thia une cave hien achalan-
le étal~ haht e. europ e - dée 'et une garde-robe très ri-
ne lorsqu'il l ' avatt vue eo corn- chement assortie retinrPnt 
pagnit> de" militaires. l"at'-ntion du suh.c;tltut du Par-

Par contre T'olidis ne put ..-
désigner ta jeune Fatma qui que~ . Les moyen& d existence 
&e trouvait ·également mêlée de Fathia ne lui perm~ttent 
au groupe de femmes. pas en effet un luxe pareil. 

Le propriétaire d'un restau- Cette rlernière, du reste. n'est 
rant de la rue El fi bey recon- pas parvenue jus:qu' ici à ex· 
nu Fathia et Fatma. Il déc)a- pliquer la provt>nance d·une 
ra l}u'il · tes avait vues à mam- partie de la somme de L. E. 
tes reprises en compagnie des 4.~0 mms retrouvé~ sur elle. 
mili:aires hi ndous. 1 llur les ég~atlgnures rele-

L témoin déclara qu'il tgno-. vées sur le pte~ ga ne-he de 
rai{ la 118 ture des relations Pn- l'inculpée. la pohce penche à 
tre ta victime et Fathia, mais crol.re qn ellP!' !lont rlnPs à !a 
il les avait vue ensrmble pour r~s·stance oppo-.ée pa~ ~a vtc­
·la dernière foi~ vendredi der- ttme ~u m?ment de 1 a tentat. 
nier 19rsqu·us étaient venu& ~nf!n, fat! troublant. le p_ro-
déj"euner vers 2 heurPS p.m. prté.tatre et le& garçon!' de 1 é-

J 1 • tahll!:!'!t>mt>nt dP la r11e de!! Py-
t< e par erat ramides témoignerent qu'ils · 

et dirai toul11 avaient vu la victime en corn-
Fatma (la jeune 11mie de pagnie _de F11thia. d · un~ _a11tre 

Fat hia) demanda alors à être 1~une _ft lie rlu. nom !le T· ~tka et 
entendue. Elle se déclara prê- d un Jeune .hmdou por.ant la 
te à tout avouer... ba.rhe Ill vetlle du JOUr où le 

J'avait accepté mardi der. cr· me f~t déconyert .. 
nier dit-elle, de rendre visite .Les_ chent!il q_lll ava.tent d1nl> 
à Hassan Soliman en compa- n avatent omtté 1 étahlisse­
~nie de Fathia. m~nt que vers 10 heures du 

Nous le rencontrâmes rue s01r. . . 
~1ohamed Aly et il nous con- Le Jet:ne hm~o.u à la. barhe 
dui!<tt dans son auto au res- f~t _raTJtden:e.n-. tdent~fté. Il 
::aurant de la rue Elfi. Au s ag11 .du mtltta1re qut accon:­
cours du trajet tes deux a- pagnatt souv~nt Has!:'a.t Soll­
mants &e firent de rPproches et man et Fath.ta au t"~!'ta~rant 
fini rent par zse promet! re ré- de la rue Elf1 bey. Il a va tt été 
ciproquement ridélité pour ra- yu mflm_e en co':"pagnte des 
venir. Jeunes hiles en 1 absence de 

Arrivés devant le re'3tau- Has"an. . 
rant jP re!'tai dans t'auto avec s~s relali?ns avec la vlctJ­
ma eamarnriE' et Fathia de- me rel!'?""tall à qnelqn_e temps 
manda à Hassan de tui envo- li facth :att au négoctant .ses 
ver le soldat hindou afin de tr~~sn.cttons avec les autontés 
se ((payer sa tê'eu. mthlanes. 

Ce dernlt>r, ajnura..t-elle, ar. En ce qui co~cerne ~<Du-
riva hientOt et reprncha à Fa- kechn . (le d ·lC), i'€ cha_uffeur 
thla de ·lu! préférer HaRf.an de taxt, >oon rôle 7e serait hnr-
Soliman. Fathia protesta et n~ à trouver 1 appartement 

lui donna t;end••zvouR pour jeti- Vlde à Ch~nhrah, ~orès que 
dl en face du restaurant, en Fa1h_ia. qm est martée, se fut 
lui demandant de ne pas en broutllée a':'ec !'on époux. pour­
luformer Ha!l."an. tant les ag1~sements de ce pré-

Ha&san, dit-elle, arriva en· ve~u re~·ent obsrurs par cer­
!.Uite en campanie . d·un ot- lat os P,mnts et. c?mm~> _te Par­
ficier Indien et le groupe t>e quet. n Il. paR flm son mterro­
r~>ndi: 811 café de la rue des gat nore, tl ~ été a rrMé. et est 
Pyramide11 pour y dlner l'a r~P Pn prts?n préve!thve. 

Plus tard, ajouta-t-etle, res D ~utre pat.t _un cotffenr é-
rntlitaires hindnus no1ts quit. tabh à proxtm.Ité dn bu~eau 
tèrent et Hassan Soliman nous de .. fla~!<a~ Sohmal_l témotgna 
déposa place de la gare du qn tl aval. v-tl ta vetlle du dr~­
Calre. m~> une femme. v~tue de n01r 

Jeudi dernier je me rendis P8;rler à la vl:ttme !Jill lui. re­
en compagnie de Fath!a au mtt une cert!lme !-Omme da.~­
rendez-vous du soldat hindou. gent .. Le tPmofn ùl>cl.~ra qu tl 

Fatlila prétexta un mal de P.<~uvatt reronnaitre 1 tuconnue 
·ête et envoya la rencontre à 8 tl .ra. voyait. 
t'manche. Amst l_e ct>rcle semhle se res-

Fatma conelut : Hll.f'san So- serrer d heure en .heure. Le" 
'Iman donnait beanc-onp o·ar- SOUpÇODS de la p~l!Ce Se CO~· 
1\'ent à "'athla. Il devait la voir ~ertren! ~~~r Fathta et le mllt· 
lundi dernier pour lui vPr~er a re hm u. , 
•me e.omme lmpor·ante pour En. atten.dant ,t enquête a été 
les frais de déméuagement de . repnse auJourd hui. 
~e~~ meubles qui n'ont pas étè 
transportés encore il son nou- U 
veau rlomi.clle à Chonhrah. ne auto mystérieuse 

Pendant toute cette déposJ­
•Ion Fathla pleurait à chau­
des larmes et Hpprouvait par 
des mouvements de tête les 
déclarat'on!l rlP Fatma 

Les deux femme.a se contra.. 

renverse et tue 
un commerçant 

·itre pourtant &ur un point. La police a découvert dans 
Ce fut lorsque Fathla déclara fa matinPe d'hier le radavre 
!'fU'elle était accompal;'née de d'un j~nne E~-rvptlen gisant 
F'atma lors dE' .la st>conde en- sur la rontP aJlricole aux en· 
trevue avec !e!l militaires hin- viron::z cin Caire 
cious au~ Pyramicie.s. La victime avait la tête fen-

Les m11ltalres hmdous se- dtte et portait plnsieurs frac­
ront ~n~errogés aujourd'hui ou. tnree aux membre&. 
~ematn par les autorités dont Le sa~rh Ahmed Ahdel Rah-
tls relèvent. man. chef dn bureau des ln-

En attendant Fathi a et Fat- ve!'tijla 'ions criminelles et t'of­
ma se t~ouvent en pri~QD pour ficier Mohamed Farid o:;e traM-
Jea besomr. de I'enqnHe. portèrent ~ur les lieux et ou-

Les constatations vr'rerit nnP enquête. 

de l'enquête da~~ 1e:11~~;~~s a~:i~f~1!~~~ 
Ces nomhreox lnterrog-atot- déclara qu'il avait vn une au­

res avalent été prérédl>s par de to t11 mnonner la victime et dls­
•l>rieu~Elf! .fnveF:tlga •ions. pa rattre à :.Ou tt> vitesse. Le 
. Des mtsgo~ de clgarette.s re- témoin · qui ne r.alt pas lire 
rouvés à 1 ùttérlen.r de 1 aut.o n'avait pu relever le numéro 
~ront analysés par le méde- de la plaque. 
'"m-léJ~:Iste et le résultat corn· Diver!l rapiers et docnments 
taré av~c <'elut de la salive retrouvés dans la porhe de la 
IP.s Inculpés victime permirent de l'identi-

Une pPrqufs!Hon effectuée fier. 
~tu domicile dl' Fatbla. permft Ce dernier qui est un corn­
il la police de déconvriT des merrant de Tourah nommP 
·ê~emPntR entt~<·héR de sang. Ha"san Ahdél Hàdt, a été 
\fair; o.n eut tOt fait de COils- transporté à· la morgue pour 
.ater que ce sang ne prove- l'autopsie d'.usage • 

S. M. Je Roi commence 
ses consultations 

cet ap,ès-mtdi 
(SUITE DE LA PAGE 1) -

Zaghloul pour conférer avec les 
-ninistres saadistes. 

Vers midi, Heykal pacha vit 
e Dr. Ahmed Maher pacha. 

UN NOUVEAU CONTINGENT 

Des réfugiés 
de Benghazi 

arrivent 
en Egypte 

Un nou veau contingent ·le 
refugiés vena nt de Benghazi 
est a~r i vé h ier à Alexa ndrie. 

Les rP fuglés ont ut ili é un 
r;ros cami on de transport ap­
pa rtenant à t•a rmée britann i­
fllle epi les a amené jusqu'en 
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Le transfert 
du bétail égorgé 

est prohibé 
Le Conseil de l'Approvision­

nemen~ a Interdit au cours dè 
sa dernière réunion le trans­
port de la viande et du bétail 
égorgé d·un village à t'autre 
afin d'assurer à l"ordonnance 
prohibant ta vente de la vian­
de trois jours par semaine 
une parfaite exécution. 

Le Dr. Ahmed Maher pacha, 
président de la Chambre, a 4 
heures. 

Moustapha El Nabas pacha. 
nrésident du Wafd à 4 30. 

Comme no!ls l'avons dit, · 'c~<t 1 Eg) pte 
:et après midi, après les consulta. 

Des Instructions dans ce 
s~ms ont été tranc;mises à l'ad­
min;stration des Cbrmim, de 
de fer qui rPfusera dorénavant 
de transporter sur ses lignes 
le bétail égorgé. Hussein Heykal pacha, vice 

orésident du parti libéral-cons· 
itutionn<!l à 5 heures. 

Hilmy Issa, pacha, président 
·lu parti ittéhado-chaabiste à 
'i h. 30. 

Hafez Ramadan pacha, pré­
'lident du parti nationaliste :. 
fi heures. 

Une fois les consultations !0 

S.E. Mohamed fi!UisMn Hl!iYlLll.. 
PACHA. 

provisionnement, de la Just\ce 
et des Affaires Sociales se t•en· 
dirent à leur cabinet pour s'• c 
cuper des affaires courantes. 

Le Président du Conseil lk· 
meura chez lui, mais il dema:l­

tions royales que la situat•.< ;l 
<era résolue. 

En attt:!ndant, les rumeurs , .. ~ 
1>lus diverses circulent <lU ttu 
iet de la constitution <hl 1• )H 

veau Cabinet. Des noms r ·Ir 
'lreux sont mis en av'lrt, 1o1a s 
il est inuti!P de les r!Lppr••l.r 
vu qu'on ne saura rien -le û~ 
finitif avant les audiences roya­
es de cet après midi. 

Les journaux de langue ar!l­
he de ce mat;n se contentent · .r~ . 
numer les faits matériels rle h 
crise. mais l"' Ahram"' Sbulig-nP 
que cien,;s le clPhut de la !!Uer­
re, la Nation n'a ces!<é rle ro?· 
cla"'1er tm l!"onvernement d'union 
nationale autour duouel le pavs 
serrerait les coucies pouT 3Ur­
monter la cri~e que traverse le 
monde en guerre. 

La vente 
des terres 

des domaines 
de l'Etat 

Les fournitures aux 
boucheries 

gouvernementales 
D'autre part, le gouvem&o 

ment du Caire vient de pas11er 
un contrat avec un négoc'ant 

___.,.__ en bétail afin de ravi:alller 
L' administ,·ation des domai- les boucheries gouvernemen­

nes de l"Etat a mis en vente tales au Caire en viande 
1111x enchères publiqu es vin~t L'administration des Che­
mill e !<epi cent qua rante sept mins de fer a été invitée à fa­
FPdi!arr,. de terrnins a'5ricoles ciliter au Fournisseur du gou­
rlepnis le ter. mai 1H41 à fin vernorat les moyens de trans­
décembre dernie.r. porter son bétail des diverses 

Dnuze mi:le six cent dix neuf rég'ons d"Egypte, ce qui per­
Fecirl a ns ont été vendus et ad- mettra d'approvisionner la ca­
jngtl s au prix global de L.Eg. pitale et de vendre la viande 
3110.1185. aux prix officiels. 

da à A bd el A zi z bey G hal. \U. u 11 11 11111111111 m 1' 1111 11111111111111111llllll11111 1111 11111111111 11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 Il 
chef de son cabinet, ainsi qUE: ...; -

Dr. Bada'vi Chiati, son ~e:r~ : 

S.E. Moustap~a EL NAHAS 
PACHA 

yales terminées ,le Souverain 
confiera la charge de constituer 
e Cabinet à la personnalité qu' 
il jugera la plus apte à assumer 
le pouvoir dans les conditions 
actuelles. Un fait est certain, •a 
constitution rapide d'un nou­
veau gouvernement s'impose et 
tout porte à croire que la per­
sonrr~HtP oui •~>rn rhnre:ée Je 

S.E. Ha;ez RAMADAN PAL'HA 

taire particulier et à M. M. Sa­
wiris, maitre des cérémonies l 

::vous présente son 

Pour les Soins 
= 

i§ 
: E ~ 

de Beauté: 

Mme ROSE 

--
--
-

personnel de choix: -

Pour la Coiffure : 

M. PIERRE 

--M. FRANÇOIS -M. TAKX ---
la Présidence, de se rPndre ::h:J< :: 
lui pour lui soumettre les a::: . 
faires courantes. Mcmicures et pédicures Mlle MARCELLE _ 
Le Président du Sénat 
chez Hassanein pacha 

expérimentées 

DU 
--
----BARRY Ce matin, S.r;. Mahmoud •><-Y -

Khalil, président du Sénat, Sf' -

rendit chez S.E. Ahmed Ha'3t)Hr = 
S.E. te VT. Altmed MAHER I:'A!JH.A nein pacha, chef du Cabinet no-
c~~tituêr· ·le nouveau · Cabin~t yal? avec qui il couféra pen-.h\Jtt -
sera désignée ce ' soir · ou .. u . trois quarts d'heure. L'Institut de Beauté "A LA MODE"~. 
plus tard demain , Le Dr. Ahmed Maher pao+"\ 

vit Nokrachi pacha chez l•1:. ImmobiFa, face à la NafJonal Bank . LE CAIRE - . Téléphone 48741~ 
lis 1 Jlllllltllllllllllllllltltllllltltlllltllllllllltltlllllttallltllltllttlllllllllllllllll Ullllllllll HJIIIIIIIIIIIJJIIIIIIIIIIIIIIIIIIl 

Les consultations d'hier Puis le vice-président du ... a.n.i _ 
saadiste se rendit au club <· .-, ,J 

Toute l'après midi d'hier s'est 
passée en consultations, surtout 
au sein des partis politiques. 

Ainsi que l'annonce un com­
muniqué du Grand Chambella;~, 
Sir Miles Lampson, ambassa­
r!eur de Grande-Bretagne, a ·u 
l'honneur d'être reçu hier en LU­
dience p.ar S.M. le Roi. 

Les libéraux-constitutionnels 
se réunirent au siège du pa1ti 
sous la présicience de S.E. T-Tns­
qein Hey'kal pacha pour étud:cr 
la situatinn. Une nouvelle réu­
nion aura lieu ce soir, ap~s 
l'auciience de Heykal pacha :.u 
oalais. 

Le Dr. Ahmerl Maher m•cha 
qui garcie ton iours la cha!Y'bre, 
"l reçu h;er S K Mahmoud Fah­
>ni el Nokrachi pacha lequel :1 

..,ar la snit .. ,.,mféré avec ses col­
'ègues saarlistes. 

Les antres partis politiqt>es 
'lnt également tenu des réu-
nions. 

La lèttre de démiso;ion 

Nous avons dit hier que S.E. 
Hussein Sirry pacha avait sou­
"nis à ses collèe:ues au con rs rlt> 
la courte réunion du CahiMt 
'lUi eut lieu hier matin, le tex­
t., de la lE>ttre de ci!Smission. 

Le Premier en sonmettar.t ia 
iémis!lion du ministère ne i~n­
,e pas de raison. La lettre 1 st 
très courte. Elle énumère IE·s 
n~c.t>:,. ... l.~c: n1"''l ~ c:n,.'t"lf''n• .. ~ .... r 

S.I.. Hel11tll ISSA PAVHA 

le Cabinet durant ses quat)cœ 
mois de pouvoir et son f>r?.st 
rient ae <'Ontente de demanoier 
au Souverain rle le relever .ill 
qes fonctions pour lui permP.~~-e 
-le se rennser. 

La situation ce matin 
Ce matin, les ministres des 

Affaires Etrangères, de i'A;l-

--------------------------------------

ù 

A partir d'AUJOURD'HUI 

DEUX GRANDS ARTISTES FAVORIS 
joyeusement réunis 

dans une histoire tendre, 
un grand amour sincère 
qui remplit toute une vie 1 

·": , ' ! l 'i • ,•' -'·. , .... . . ' '~o .. ., .,. ~ ~ '· ·~. ' .. 

i \WAR.~·. PICTOR.AL ~~·NI.WS ·.: 
' • • • • •J -· •• ·- , • • • • • ' .... 

. . 
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Cinémas 

Du lundi 2 u dlm. 8 ttlr. 

tt.U.U. 71115 

-
Du mardi 3 au loncll 9 févrle:r 

A COLUA\811' PICTURe 

R.C.O. 7374 

Da Jun111 2 au dlln. 8 fèV, 

{2èrue !SE!IlAI!IIE) 

a.o.u. 4:n 

= s ! s ! !!!!Œ!!t! :gg:! 2 g: !!~ 

R•o· ... ·x···· .y' SAi:LE 
· . ,· _.: o·~tVER 

. ~ .. .... ..... ~-~ ~ - . ~· ·. 

Du dimanche 1er au mer. 4 fév. 

~ ~ 

5HEARER·TAYLOR 
CONRAD VElDT • NAZIMOVA 
lelb Blt!SSARl • Albert BASSERMAHN 

1 \Jllo OORN • BonUa GA.AJrfVJLU' 

R.C.C 806 

e::::e .. 2!e: 

Du lundi 2, au dlm. 8 fév. 

avec 

LLOYD NOLAN 
et 

Mary Beth Hughes 
&u m~me pros:ramme 

LUCKY CISCO KID 

Cinémas 

LES PREMIÈRES 

FANTASIA 
de Walt Disney 
mer Fantasia a affronté le ju­

iement du publio égyptien. Mats. 
na.ons-oous de l'écrire, tout ce 
qu'on pourrait dire de cette com­
position ne dépelndrnlt pas le ma· 
gnlflque enthousiasme qu'elle sou· 
lève. On no trouve pas les mots 
exacts pour décrire tes Impressions 
mult!p:es ct variees que cette oeu· 
vre provoque. Lorsque tes derolê· 
res Images du film se sont dérou· 
lées sw· l'écran on l'este étonné, 
Incomplètement remis de la sur­
prise qui frappe l'esprelt dés les 
premières Images. 

Ceux qui ont suivi avec admira­
tion et cur!os! té la carrière et 
l'oeuvre de Watt Disney savaient 
_ ou plutôt croyaient savoir -
t'esprit dans lequel ce merveil­
leux magicien pouvait avoir traité 
ce travail de titan. Ses «M\ckey», 
ses «Billy Symphonies» avalent dé­
jà. tranché le débat. Mals leur sur­
prise a été grande, Cll.f l'oeuvre des 
ma!tres de la musique a été tral• 
tée avec un soin et une recherche 
d'Illustration qui va du genre le 
plus abstrait à la PIUS conctéto 
ùel! réalltl:s. 

~ 

(LIRe LA SUITE EN PAGE 5) 

Blood and Sand 
Avec l" concO\U'S de Darryl za­

ouck et ~ub~o Mamoul1a.n. la 
20th. Cl!l:ltury·Fol! Plcture JlOUs 
présente une Image vraie et sai· 
slssan te de la vie des toréadors, 
«Arènes Sang lao tes» nous ré vélen~ 

la giolre et les vicissitudes de ceux 
qui risquent lew· existence pour 
le simple plaisir d'une foule cruel­
le et sans pitié. 

C'est l'histoire du célèbre toréa­
dor Juan Gabbalero dont le rôle 
est campé magistralement par Ty­
rone Power. 

A se~ côtés lAUda D&mell per• 
sonol!!e l'épouse Idéale et Rita 
Hayworth la !emme fatale. 

Une pléiade d'artiste dont Na­
zlmova, Antony Qu!nn, J. Carol 
Nalsh, Lyon Bar!, Monty Banks. 
etc. contribuent à !aire de ce film 
un des plus beaux de la saison. 

Le technicolor aJoute encore à 
la beauté du film. Les vêtements 
chamarrés, les paysages de la cam· 
pagne, lei! châles coloriés que por­
tent les femmes d'Espagne rendus 
en couleurs naturelles sont un vé­
ri table régal pour la vue. 

Tyrone Power est Issu d'une gé­
nération de toréadors. Son pêre 
a été tué dans une corrida et sa 
mère lu! ln terdlt la Créquontatloo 
des arènes. Mals le aang de ses an­
cêtres bout en lui et toutes les 
exortatlons ne l'empêchent pas de 
s'en trainer en secret. 

Après dix années de pratique 
Tyrone qui est devenu un toréa· 
dar réputé épouse Linda Parnell. 
qu'Il aimait depu!s sa plus tendre 
enfance. 

C'est à oe moment que surv1cnt 
Rita Hayworth. ta femme fatale 
qui ensorcéle le toréador par son 
charme. 

La. baliSSon et la débauche ont 
ramoll1 te courageux Juan. Ce der­
nier a perdu la confiance en soL 
Son courage l'abandonne et Il 
tremble au moment d'affronter le 
taureau dans l'arène. 

Dans un sursaut d'énergie Il a· 
bandonne sa maltcesse et revient 
vers sa femme qu'Il avait négligée 

Ma1s la fatalité surgit à ce mo­
ment. Au cours de sa dernière cor­
rida Juan qui a mâté le taureau 
se tourne pour sa! uer le pu bUc 
qui l'ovationne. L'animal en pro­
fite pour attaquer le toréador traî­
treusement. 

Tyrone Power blessé à. mort est 
transporté à la chapelle de l'arène 
oü Il exPire tandis que la foule 
oublieuse acclame délà eon rem­
plaçant. - (Au Rollall.-M.G. 

Dressed to kill 

FOOTBALL 
A ALEXANDRIE 
Sélection britannique 

hat 
Sélection grecque 

d'Egypte: a.t 
-----J 

(De notre ré!!Mt:on d' Alexan· 
drie) 

Du hon, du très ho'1 football, 
hier après-midi, an Stane Mu­
nicipal où un public rerord. 
composé de plus de 15.000 pPf· 
sonnes assiRta au f{rand !fl&tch 
annuel opposant l'équipe des 
forces britannique!\ à la sélec· 
tion grecque d'E~rypte. 

Ce fu: une belle exhibition 
de la part des joueurs anglais 
qui, surcla<sant lenrs advPJ'­
sa1res. remportèrent la vido!. 
re par 6 buts à 1. Passes pré­
dses, contrôle po.rfait, démar­
cages habiles, vites e, oppor­
tunisme, les Brita nnlques nous 
présentèrent tout cala, et 
mieux encnre : une cohésion 
rP.mal'quable. 

La ~élection anglaise possè­
de un jeu esRentiP.IlAment d'at­
taque. Les arrières jouent à 
la place des demis et ces der-. 
niers se placent tnut près de la 
l'gne d'avants, qui es~ 1ng~­
'lieuseme.n.t disséminéP.. 

L'avant-centre Fenton et 
!:intérieur ganche Wood\Vard 
'H~ mirent particulièrement en 
vedétte et. en général, ~ous les 
équipiers se distinguèrent. 

Dans la sélectiO'Tl grecque 
l'absence des redoutables réa­
lisateurs que &ont Thom'lidis 
nt Costaras se fit durement 
sen ;ir. En effet, du fait de la 
tactinue anglaise qui néglig-eai! 
la défense p:our 1'11ttaque à 
nutrance, les HellènE!R eurent 
plusieurs occas'ons de mar­
qu"r qu'ils ne surent pas con­
crétiser. 

Dans les bois, Maschas se 
mit en vedette par de spec~a­
culaires arrêts, mal~-ré les 6 
huts encalss{•. Clapsis et Tsi­
lldis fi rent du bon travail À. 
l'arrière alors que Sophnul'~< 
tut le meilleur dt>s attaquant~<. 
Mais le res·e de l'équipe nP 
e.'avéra pas à la hauteur de la 
situation. Mlcbale Shayne est un person­

nage dans le g'orP. de Charlie Cha11 
seulement, c'est un détective privé Les Britanniques réussirent 
et ta police te volt d'un très ma~- trois buts par ml-temps SUl' 
vals oeil collaborer à certaines en- mérite de Fenton (2), Wood 
quêtes, bien que ce salt toujours ward (2) et Clifton (1) Wood­
grâce à lut que l'assa>~sln est dé- ward transforma égale men' un 
couvert. Un double crime est com- l " 
mis quelques heures avant le ma-[ !J~na ty, accor~é à !a suite 
r!age de U!chael avec la blonde d une charge irréguliere d11 
Man' Beth Hughes Il ne t'épou· Cosmis contre Fenton. 

Les Grecs sauvèrent l'hon­
neur grâ.ce à un penalty bot­
té par Soph.oulis. 

sera pas. car cette dernière lasse ' 
de l'attendre lu! préférera un au· 
tre. ce qui permettra aux produc· 
teurs d'en faire le hérJs d'un pro­
chain mm. C'est d~o.ns les milieux 
du théâtre que l'action évolue, 
dans les coul!sqes raudrsltAI dire L'arbitrage de R. P.O. Warcr 

(Royal avy) fut satis!ai&ant et eru""""P , ... """"""+- ""~'est pas exact. 
~ul~llue o'est B\l11i0Ut dan< ' 
prtvèe ac• , .. ·, ~.,nages QUe l'ac­
tion est Intimement mêlée. Oom· 
me toujours Michael est sur la 
bonne piste. mals un nou'lleau cri­
me sera commis par un des té­
moins du double assassinat. Le 
public est dérouté par le nombre 
de solutions qui s'offrent à lui. 
mals tout devient clair comme 
t'eau de roche lorsque les expllca· 
tlons seront données par Michael 
Bhayne. allas Lloyd Nolan. 

Au pro<Uamme une nouvelle a· 
venture de C!sco Kid: te Robin 
des Bols du Texas. qu'Incarne avec 
habileté César Romero. On y re­
trouve Gordito et aussi la blonde 
Man' Beth Hughes. 

(Au Miami) . - K.A.M. 

Musique 
RECl'IAL DE PIANO 

.1\ll'll t'ELUSTElN 

Alnsl que nous l'a vous déjà an­
noncé c'est demain, mercredi, 4 
!évrler. à 9 h. 15 p,m., qu'aura 
lieu, à l'Ewart Memorial Hall de 
l'Uulversltè Américaine no. rue 
Sultan Hussein, ex-rue Cheikh Rl­
hanel, le récital de plana donné 
par Nin! Felds teln. 

Au programme des oeuvres de 
Mozart, Bee haven. Chopin. De· 
bussy. Schumann 

Prix des places: Fauteuils P.T. 
4{), 30 et 20. Stalles: P.T 10 (taxe 
compr!~el. 

Location à la Maison Papastan 
et Co.. 9. rue Ad y pacha au Con­
servatoire T!egerman, 5. rùe Cham­
pollion et le soir du concert, à 
l'Ewan Memorial Hall. 

du.ns l'ensemble. 

Il convien~ de féliciter, avo.n• 
de terminer, les dirigeants de 
l'union anglo-hellénique pour 
Jexcelle~•te organisation de cet­
te belle manitestation sportive 
dont les recettes ont é ;é dis­
tribuées. en parts é')'ales, aux 
0euvres de la British Legion 
e1 aux fonds helléniques de 
bienfaisance. 

H. C. 

Britanniques. - Jackman -
Ford, Temple - Harris, Gibb, 
Huskie - Munro, Cliffon, Fen­
Lon, Woodward, Vickers. 

Hellènes. - Maschas - Clap­
sis, Atbanassiades - Tsilidis, 
Georg-iou Cosmis - Sophoulis, 
Arbelias, Germanos, Sultana­
kls, Angelictes (Condos). 

N.B. - LffiE DEMAIN LES COM­

ME, 'TA IRES DE NOTRE CORRES­

PONDANT C. TSOUNlAS SUR LA 

FAIBLESSE DE LA CO:\IPOSITION 

DE L'EQUIPE HELLENE. 

Les Néo-Zélandais, 
ces maîtres du rubgy 

La rencon:re de rugby, qu1 
précédait le match de fonT. 
bali. se fermi· a par la v' eloi­
re des inéga'ahles !\'éo-Zélan­
d a is qui battirent la sélection 
britannique par 22 points à O. 

M BOURSE EGYl'I'IENNE 

BASKET-HALL 

Le National remporte 
la Coupe Hanna Mitry 

B11t:u ~u prem'er round par 
une quinzaine de ?oints d'é· 
cart, par la Maccah1 le Na'lo­
nal était loin de partir favori 
dimanche,· co nt re le même ad· 
veraalre, en finale de la Coupe 
Hanna Mitry. 

Pourtant les cndi'IB de I'Elt· 
cP.Ilence du Na'lonal menèrent 
durant la majeure partie du 
match. réu~sissant même à 
s'Imposer tinalement par 33 à 
21:J, 

Un nornbreunx publlc ass1&­
ta à cette partie ot't ta triolet­
te du Na 'ional ! Zn1d Oéhar­
Broudo-t\1·;éli se distingua par­
ticulii'r"ment. 

Une protestation -
de la Maccabi 

Nous apprenons que la Mac­
cahi a déposé une protestation 
contre ce match, le ballo'l 
ernplové durant tout le ma ch, 
ot ma)J<ré ses rést>rves avant 
la partie, ayant été lrréguliè· 
rement utilisé selon la Mac. 
ca hl. 

Hakoah bat Maccabi 
Un week-end dé:idément fort 

tris'·e pour la Maccabi... Sa­
medi, en par1ie amicale. e'le 
s'inclinait 25-26 fl).ce au Ha. 
koah ! 

A signaler l'exhibition de 
Calaf, touj0urs étincelant et ... 
le pass1ge d'Assa en avant, en 
l'absPnct> dt> Zanzi et Edwin. 

A L'U .S.E.P.E. 
Les dernières décisions 

de la Fédération 
scolaire de Basket 

Etaient présents a la réu­
nion du comité de basket de 
l'Union Sportive des Ecoles 
P:ivées d'Egypte tenue le 31 
janvier à 7 h. p.m. dans les 
locaux de c La Bourse Egyp­
tienne» : M. G. H. Catz, Pré­
sident, M. M. Patouillet, Nizi­
blian et Sidhom, conseillers, 
M. E. Carali, secrétaiJ·e ainsi 
que les rept·ésentants des Col­
lège Français, Ma.:onite et Pa­
triarcaL 

Après approbation, le calen­
drier final du premier tour de 
la Coupe ccBourse Egyptienne» 
- divisions A et B - fut éta­
bli. 

Lecture est ensuite donnée 
de la protestation de l'entral­
neu: du Lycée Franco-Egyp­
tien concernant l'arbitrage du 
match entre son équipe et cel­
le de l'American University 
B. Après échange de vues sur 
la question entre le dit en­
tralneu.:-, celui de l'American 
Unlv~rsity et le Président, le 
Lycée Franco-Egyptien retire 
sportivement sa protestation. 

A l'unanimité, M. Niziblian 
est accepté comme arbitre des 
matches de p,:emière division 
seulement, et où n'opèreront 
pas d'équipes de la. 1\lission 
Laique Française. Pressenti, 
:'11. Niziblian répond affirma­
tivement à la demande. 

L'attention de tous les pro­
fesseurs et chargés d'équipes 
est attirée s= le jeu sec ùe 
certains joueurs, jeu qui va 
parfois, consciemment ou pas, 
jusqu'à ~lxe.~ la brutalité. La 
Coupe ccBourse Egyptienneu 
n'a été mise en jeu que dans 
le but de cultiver l'esp.:·it spor­
tif dans les établissements 
scolaires, et non pas la l'iv::t­
lité à outrance et le seul désir 
de vaincre à n'importe quel 
prix. Si les arbitres ont, à 
nouveau, à se plaind~e du jeu 
pratiqué par certains éco'i ers­
hasketteurs. le comité décide. 
selon l'article l!J du règlement 
de la Coupe • Bour e Egyp­
tienneu, qu'il agira avec la 
derniè.:-e rio:neur. 

Le secrétaire de l'U .S .E.P. 
E. relève ensuite la rlifficnltP 
de recrnter rles officiel" auto­
riso5". aux dlver!' m::ttches· IP<: 
nrofPS~en:s nn «Coach!!!u · ne" 
01'0]P~ snnf nrié~ r!P hÎPO VOU· 
loir ::>~""m"r c~s chnn!""-

La séance est levée à 8 h. 10 
p.m. 

Cinémas 

Do Jeudi 29 Jan. au mer. 4 fêvrler 

T eleph.: 5 9918 

CLARK 

G BLE 
SPENCER 

TRACY 
CLAUDETTE 

COll RI 
HEDY 

Do lundi :t au dlm. 8 16'1. 

fANTASIA 
de 

W alt Disne') 
~ 

avec 

LEOPOLD 
STOKOWSKY 

R.O.o. ~91a 

Du lund! 2 au dtm. 8 rev. 

R.CO. 267a0 

··---·--·---· 
, ~-- u··· ····x )',. ' . 
j • . ' -

Du mere. 28 Jan. au mardi 3 fév. 

Gaucho serenade 
R.C.O. 262741 

.. -
BOXE 

____.!. 

Mohamed F arag battu 

Au cours d'un gala de Boxe 
uprosuu organisé samedj à A· 
lexandrle, .quelques résultats 
qui lnté.~essent nos lecteurs 
ont été enregistrés, tels : 

Jackie Jones bat Mohamed 
Farag aux points. 

Metcalfe bat Kid Gaber par 
disquaU:ication au 4e round. · 

Hargie bat Ibrahim Issa 
aux points. 

Abde! F a ttah Tourkl bat 
Terblanche aux points. 

Abdel Aziz hat Sgt. Vine pa.r 
abandon au 7e. round. 

Music-Hans 

SALON PAVLOVA 
NEGRITA & ALEX 

clano~use à la modo 

DINAH LEE 
chanteuse de Jan 

LES ·•RAMSES~' 
attraction acrobaUque 

NITS A 
dlseus., aLheulenne 

GINA 
chanteuse et danseuse 

Marcelle SO'llia 
dans. exotique dans. plastique 

CLAIRE LEE 
dauoeuso tan talslste 

PINA VERA 
clanaeuse danse11Ro 

excentrique tantablste 

FIFI et AIDA 
danseu~es rant.ablstes 

Samira Mohamed, 
Mimi ct Léa 

le trlo oriental 
Dimanche matinée à 6 b. 

R.C.C. 1602 

- ... 

m;m.t•l:l~;a 
PLACE lURAIInl I'ACUA 

Tél. 49356 
fOI,lS LES SOIR~ de 8 b, 80 

A 12 b. 30. 

1\-IUSIC-BALL 
CABARET 

Grand succès de Badia 
ET OE tSA TROUPB 

DAN!' UN IUI'IlK 
PROORA.\!Mt: IlE IUO:VVEI! 

8Kt:TC'H~:s. UANSES 
ET CHANSONI! 

suceES I!UC<'Ett 

RESTAURANT 
R.O.O 32930 • 

z 2 !j! 1 ! : 8 : !!'!! 

Toua lea soir a 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
R.C.C 24794. 

44 o\lu.U!ia t 'art<la - Tél. 4Ullti 

hllJtSW·liALL - CAUA.IUlT 
ht."! AUH.AJ\ '1' 

DE l'n.J:.1UU:.H. UH.URE 

Succès triomphal 
de la troupe 
d'attractions 

avec le concours de 
ANTONIO ALCARAZ 

et ISABEL LIT A 
TRIO ZANOWSKY 
TAHIY A CARIOCA 
RY BERYL-MARILLA 

etc., etc. 

-- ................... , 

1~111 illl ~11- i til a 
GRILL-ROOM 

BAR PROVENÇAL 
~~DU G-OUT~' 

Salle climatisée 

L'orchestre des 
«Dug-Out Ramblersn 

et attractions 

.. .. . ... 
Restaurant 

TOUS LES SOŒS 

CONCERT 
&DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

lAMBROU'S BAND 
R.O.O MB 

1 REVU DE 

Les Nippons 
Dans ta re\ ue «AI·TIIaqafa1l, le 

Pr. hmcd ZakJ bey nounmlt ses 
wn~l!l~rutlo!Jl, sur let! ,JauAus, qui 
Cout !.atH varh:r (J'CUIC. 

11 y a au Japon prés de selzo 
mllllo)ls <1~ teddaos qui llOUrTIB• 
seo t pré• de sol x an te-dix mlll!oQs 
do personnes. Com,paré avec l'lil­
gypte et ses habitants un mU· 
Hon dl! teddans au Japo11 p,p\U'rlt 
quar.re IXlllllons d'llommes, alors 
qu'en EiYPte un tnlll!on d~ flld· 
dans ne nourrtt que tfele millions 
d'habitants. Noua avon~ PO\Utant 
en Egypte plusieurs oui ~ur~• d'été 
et d'hiver. 

La principale production ctu Ja· 
pon est le riz. On le trouve par· 
tout. 11 !ut un temps où le Japon 
ne connat•salt même pas t'ex.!steo· 
oe du blé. On en cultive aujour· 
d'hui prés d'un million de led· 

P~VANT. L~ PAR~EMENT 

Ibn El 6alad.'- QueUe est ta 
solution. ... ? 

Nahas pachG:- ... t. .. e&t w 
dissolution. 

(Allsm~>1n.) 

dans. Mals le Japonais ne veut 
pas échanger son 1'12 contre un 
autre produit. C'est avec le r1z QUe 
le Japonais pr6pare son breuvage 
alco:>!lsé connu sous lo nom ct~ 
celeakb. 

Le Japon cultive aussi l'o!'1re ~t 
tes fèves. Les fèves du Japon dlf• 
férent du foui d'Egypte en ce qu'el· 
les contiennent de J'huile dans une 
proportion de 20 o/o.Cette huile est 
distillée pour la cuisine ou pour 
la fabrication du savon. Le résidu 
de cette huile sert à fabriQuer une 
farine spéciale et un pain que 
mangent les diabétiques. 

Les Japonais cultivent le th6 
qu'Ils exportent en g-rande partie 
aulÇ Etats-Uc1s. Jusqu'à U 11 & 
quelque temps, le Japon exportait 
annuellement 180 mllllons de ra­
tolle par an. 

SSE 1 
habitants du v1llage tout déraoge­
mer.t- E:lle a aehet6 elle-même le 
mars QU'elle & vendu au pr\X d 'a-
pat. plus les rrals minimes de 
traaSJ~ort. J.,a Société a tait de 
l!lèmo pour les eto!le et pour les 
au tres proctul ts. Ce qui !ait que 
les llabltants de Hagarsa n'ont m~ 
CQe pas •en tl ta crise 

Le gouvernement ne trouve·t·U 
\)as que les soo!étu · coopo!lrativcs 
pourraient être d ·un ir and secoure 
en matière d'approVltilO!lnemeot, 
surtout al à l'avenir le iOuverne­
meot eoCQpte répartir lut-même 
oertslnes r~col ~es parmi les con· 
eommateurs? 

~~ ministère de I'Approvls!on· 
nement pourrait es mettre en con· 
tact avec le mtn1st6re des Aftnlres 
soelales pour savoir dans quelle 
~esure Il po~rrat~ compter sur 
le~ coopératives ppur organiser 
1 'approvt~lonnemen t. 

La coopéra tl ve de Hagar~~& a doté 
le v111age d'eau potable. Elle comp· 
te Je ~toter aus 1 d'une hibl!othè· 
Que, d'un club, d'une clinique et 
d'un marché pour le bétail et lM 
~ollults de la terre. 

La politique 
l/!•A.Ilramu ~vrtt: 
Lors de la constitution du 0~ 

blnCit actuel S.M. le Rot avait 
6wlt à Bon Premier ministre: 

ci..'EIJVpte qui nous est chère 
attend de ses hommes, quelles 
que solen t leurs di vergence• de 
"Ue.!, qu'Us apréclent ce qu'Ils lut 
doivent et ClU'lls se souviennent 
toujours du rait que son tnttrèt 
eup~rl!lur doit Prèvalo!r sur toute 
autre considération. Sa gloire. s& 
dltmlto!l. la sauvegarde de aon lnda.. 
p~llance et de sa aécuri té exigent 
cie tous beaucoup de sa.erltlces. 

tAvee cet esprit, nou• voudrlotW 
voir 1~ nation - geuvememenn, 
peuple et Parlement - suivre 1$. 
bonne vole à l'unl•son, sous le si• 
iD8 !1e la coopération et de la. 
so11dartt6. Dieu est avec les m111· 
tants.» 

Tel fut l'appel du Roi. 
Tel• sont aujourd'hui les propoe 

~u -peuple en ces c1rconstaoce5 d6· 
ucates. 

J!,6ponaon11 à l'appel 

LA POLITIQUE ILLUSTRES 

Les mürlers poussent en abon­
dance au Japon Les reull!es ser­
vent pQur le ver à sole 

LftS superficies cultivée• sont rê· 
duites. comparées à la densité de 
ta population. Les habitants ont 
grand besoin de céréales. Aussi le 
Japon n'a-t-Il pae assez de pâtura­
ges pour élever le bétail. n se 
plaint de l'absence des produits 
des Industries la!t!êres ou autres. 

Il se plaint de l'Insuffisance du 
Cl!lr et de la laine. 

l;e gouverneur 
et les bouchers 
Les bourhcrs ~ont revenus à ta 

raison. ("est du moins le ,;ouver. 
ne11r du Caire <!Ill Je d!.t Il notre 
confrère le «Ralaglm: 

Mon attention avait été retenue 
par le trop grand nombre de con· 
travent!oos dressées contre les 
bouchers, même aprè's que l'on eüt 
ha,ssé le tarif de la viande au nt­
veau et en accord avec le pr!J( de 
g-ros. 

Ces bouchers ont exagéré en rê· 
clamant des prlx de beaucoup su· 
pér\eurs Il. ceux du tarif. Le publio 
cédait. Mals depuis que la poUce 
a ln tens!f!é sa surve11lance en dé• 
férant en justice les con treve· 
nants, tes bouchers respectent et 
appliquent le tarif. 

NE STOC'KRZ RIEN 

Le gouvernt>nr s'adre.~se en~ulte 
au'< ron•ommateurs en ces termes: 

Je recommande au public de ne 
pas emmagasiner des produit• aveo 
l'Idée qu'Ils pourralen t d!Sl>a.r&J• 
tre du marché. Une te!le atfluence 
est de nature à Influer con$1dé­
rablement sur le retrait de cer­
tRtns prod11!ts du marché Ce'& 
pourrait créer des crises de l'ap­
provisionnement et élever !es 
prix. 

J'al vu plusieurs acheter des 
draps pour quatre à cinQ costu. 
mes à la !ols Cette affluence a 
engagé tes drapiers à doubler les 
prix. On pourrait en dire autant 
pour d'autres produite. 

Ceux QUI agissent de la sorte 
causent un trouble sur le marohé 
en provoquant la hausse des priX 
et en diminuant l'offre 

Il vaut mieux que le consom· 
mateur fa.sse des économies en 
acbetant te str!~t nécessaire seule­
ment. n colltrlbueralt ainsi à at­
ténuer !& crise dl! la cherté de la 
vie. 

En ce Q\Ù concerne les mar­
chands ambulants. U leur est ln• 
terdlt de circuler dans les g-randes 
artères de la œp! tale pour de.! 
considérations relatives à la clr­
r,lo t!on. à l'hy~ène et à l'ordre 
public. En dehors dd ces restrlc· 
ttons, nous laissons les ml\rrhands 
ambulnnts libres de vaquer à leur 
commerce en toute sécurité. tout 
en leur tmpo•ant le respect des 
horaires rélfUllers. 

Une organisation 
utile 

Il ~·agit des ('Oopél'atlves, qui 
peuvent faire beauroup ,nur at­
tétwer les ri!:Ut'ltrs de la vie chè­
re. Le ~<:llokattam» écrit à ce su­
J~t: 

Pour ne citer qu'un exemple. le 
petit v!lla~e de tragarsa. QUI com­
prend 6.000 habitants. cultive -près 
de 2.500 teddRnR e,.., coto11 en riz et 
en céréales.La société coop6ra tive de 
la ré<rlon irou;'le les 274 chefs de 
ramilles du vUtage. avec un capi­
tal de 886 livres. 

Cette soc!ét~ ne se contente PM 
seulement de ronrnlr les semailles 
et les eng-rais Elle alde ses mem­
hres à vendre leurs produits dan• 
le• m~!lleures conditions et aux 
m"!lleurs pr!x 

Le Premier au miaistre cks 
Affaires Etrangê-res · Nous &()111,­

mes solidaiTes à la. vie, à la 
?nort. 

L'Egypte:- "Ne 1IUI parle• 
PCLS, Papa vient den·ière moi. 
(chanson populaire am be.) 

El Masri effendi:- Vous ê· 
tiez { âché? Ç' était sé1·ieu:c OU 
s'agissait-il d'une plaisanterie? 

( Akher Sa' a). 

Qua~d 

les Lithuaniens 
s'amusent 

ns pratiquent un ~:en re de spa:rt 
décrit par te C<Watc! el Masrl>> c!e 
la raçoll hUh•ante: 

Les joueurs s'all~ent en deux 
rangées, l'une en face de l'autre. 
Chacun d'eux gtrle suc~c•stvement 
60n partenaire. Les Etrangers s't· 
maginent que c'est un sport v!IJ­
Jent. parce que le Joueur rassem· 
ble teutes ses torees avant d'a.s· 
séner un grand coup à son ad­
versaire. D 11 a des championnats 
pour ce jeu Le re~ord enregistré 
par te cham,pton lithuanien rut 
d'ceoca!ssen le soufflet rendant 31! 
heures consècu tlves 

Lorsque les prix du mals ont 
-------------· l!au!>S6, la Socl6t6 a év1t6 a.uz 

Les Chlno's pauvres s'amusent 
en fourrant leurs doigts dans l'es­
tomac du voisin Le valnquPur est 
celui QUI amène son partenaire ~ 
demander grll.<'e Mats on a connu 
des joueurs cblnols têtu• qui pour­
f\llvalent la partie mal!"l'é l~s dGU• 
leurs atroces qu'Ils enduralall~. 
jusqu'à tomber raide mort. 



LES MARCHÉS 
BOURSE lti~S V AI.EIJIIS IUJ (;AIRE 

Séanee du. :1 lévrier 1942 
fONDS D'ETAT 

Dette O'ntf16e 4 o/o (Quantite de Lst. SOO ct o.u dessus) P.&. ~40 
•o 50 so 

Cet~ Onlrtèe • oto oQUaDttU tn!6rteure A. Let. 6001 P.E 8830 
Dette Pl'tvue;lée a 112 oto 11oluan t1t.6 c1e Lst 600 et au c1essua1 t' E 

7600 

Sln'PtlaD Oo'l LO&O • l/2 oto ''"'"'''"'" P.E. 10200 10225• 220 

BANQUES ET SOCIETES DE CREDIT 

Be.nqu~ c1'Athenllll .................................... P.J!l 43,5 44 44 44.5' 
(b 1 B>lnque Mw .............. ··• •. ........... ..................... P.E. 660 
Orè(l!t r·on oo1 a lot$ Em 19Qa P .E. 1500 20 Ool 06 10 10 40° 86 

84• 82 
OrMtt Fon obi a sots Em 1911 ... P . .l!:. 12M 60 6-1 78 70 70 64 64 
!And l:lanlr of E!P'Pt .\ct Ord •.. P .E. 608 10 13 12 11 13• 12 11 
JllaUonal ae.na 01 1!4!YPt 1\cttona .............................. P.E. 3240 

SOCIETES DES EAUX 

Soc. An des F.:a.ux 
soc. An. de.s Eaux 

du Catre Act1ons Jouis ...• P.E. 1292 92 96 
du Ca.t.re, Part. Fond P.E 8400 350 426 450 

SOCIETES DE TRANSPORTS ET CANAUX 

8t6 An dea n-ams d'Aiell Joulll ................................. P.E. 128 
8t6 An des Tram c1u Caire Part soc ....... P.E. 500 03 04 04 

SOCIETES D'HOTELS 

P.:ll' Rnt.Aiv !.tt! o\<"t t\Td ............ P.E. 378 79 111• 82 8:} dO 
Lee Ora.nds Hôtels d'Eg Cex·N1Ul govlchl Act. ............ P.E. UlOO 
Dpper t:.iYPt l:iOtel.tl U» ........ ......................... P.E. 230 

SOCIETES FONCIERES 

Ahonktr r.nmoatH 1,tc o\~ .. . ............ P.E. 120 ·20 21 21 22 22 
Anglo·Eifyptlan Land Allot C1 .......................... P.E 445 45 
New-~:~~:voti&D <.::O~ItPBnv lote . . ............ ·-········ ·· · P.E. 1ôe 56 
SldHSalen• ,;v >1 ~YPt A~ .................... P.E 108 08 09 08 08 
Stè AD de Wad< Kom·< lm IX> .. ct ................................ P.E 810 
Soc. An. du Bélléra Act Ord .......................... ,_ P.E. 2020 

50CJETES IMM'OBILIERES 

Oe.J.ro l!:lectr RaU and li 0 OJ .Aet. ..................... _.. P.E. 1500 
ca1ro Elect RaU .. nd li 0 OJ Fond P E. 1850 60 60 74 16 80 '16 

74 70 64 
Egypt Delta LADd &nd f.nve~ ment Cf .• - ............... P.E 17'1• 
Qabb&rl Lano CY of E8 Act ............ ~.......... P.E 260 60 114 

SOCIETES INDUSTRlELLES ET DIVERSES 

~o-Ei Ollfleld!i l..td Aet. ~ aE 3JI5 63 53 5-i 51 &2 53 53 
64 54 53 54 52 51• 49 50 

AAA r:nttnn o;~nner" ot l!:i Ltc Act Ord P.E. 86• 86.S 86.5 87 86.5 t 
Cairo Sand Bricks CY Act Ord ............. -............... P.:&. 640* 
Cie Frl.gorblque d'Egypte ... .................. ~................ .. . P.E. 900 
f>llvUllltU <»t.ll 4nO ::>UOit -CY Ltc .................. p J!l 390 91 91 93 90 
PUa.ture Nat ct•Egypte ACt Orà .......... -.... .... .. . ....... P.J!l 1410* 
Port-8a.ld Salt AAAOCI&tton ...... .... .. P.E 238 89 40 41 <61 ~ 

.e:oc. Eg. de Ciment Port!:and Tou Ta.b. Le Caire Act. .. P.E ltl70 
Cb 1 SU' Ml~· dl' ~·ll&t ~t 111' MS>' Act . .... . .... .... . P.E 1260 lS4 118 
(bi ~te Ml.!lr pour oe 11.!11! de "' Sole. Act. ....... ........... P:E !1150 
800 Na.t du Papier SA E Act ............ P.E. 710• OS 10 lO U5 15 

c•• uasterti!(Jue m<IIQue que ptusteur~ opèra.tlan.. 'lU., etè 
surros•tvement tra.lté8!1 "u tniome orù 

LR fll:\~fà;fi A I.ONitRES 
COIJK~"< 011 t'IAtTUKJo. ,:o\1\IIINI QUI!: f'Aif KMI rEk 

Conso!lM<> nr!ta•,nlttiiPS 't 1'2 0/0 
Le t févr!Pr 1942. 

I •. E. 82 51!l 
Emprunt ri" v11errP hrit.annlque 3 1/2 0/0 
E~prunt hritat·ni'lue dl! Conv. 5 0/0 1944/64 
Emprunt allemand 7 0/0 

L. E 105 1 /lf, 
L.E. 105 3 • 

Lst 

A cha~ 
Turkillb 1 1/'l 010 Ronds Lst.2'lttl 
GrePk !'. 0 U Loan Hlt4 • 9 
Gref'k 7 1/t o 0 19~4 'Hef.) N 16 
E~' J1lian lln!IPtl ~ 0 0 " &'i 
Eg~·pt iau Frer il 1 ~ 0 0 " 73 
Egyptiat, l'rihutt> :i 1 "! 0/0 " 88 
Nasional Hank of F.g~·pt • 00 
,Egyptian LPita Lh:ht Rail· 

wavs 'l'rf'f ) S 40 
Elo(yptlan ~larkets u 2/-
Egyptian Sai; and Soda o 70 
Egyptilln llel1a Land • 4'~/3 
Union Fouc ère d F.~-t' pte a 27/6 
New E~y p1 lau Company 11 20 
Ahnukir Co111punv • 1919 
Anglo-Egvptian Oitfteld"B" o 60 

Ventee 
32/6 
12 
19 
89 
78 
92 
S..J 

50 
4-f-
80 
3}19 
30.6 
25 
~/S 
65 

17 
86 ltt 

8/3 
70}9 

~ 1.. .. -\ HOIJRSE DE LONDRES 

COURS DE CLOTURE CO:UliUNI QUE PAil KIWTER. 

Le 2 février 1942. 

NEW-YORR Dollars à Lsl4.02 1/2 M>3 1/2 offiCiel 
176 75 ofttciPUll 

17 40 offtrlel 
40.50 officiel 

non coté 

CONr.n BI~LGE FranCt> o 17(i.50 
BER'\;R Francs ., 17.30 
MA 1 lill!) ppcoetas • 
A Til F:\ ES Orachrnes a 
JAPON Pence • 
INDES Shilling • 45 31/32 

nom coté 
!/6 J /82 officieux 

Clôt. du 2·2·42 ClOt. prée. 

Montréal sur 
â 

Londres Dol. 
Lst.456 S/ 4 

Ool 
~7 3/i 

603 3/4 

88 1/8 

New· York sur Londres 
à 

.Nrw· York sur 
LsL.403 8/4 

Montréal 
à 

Cali ~oney 
Or Un 
Ari:!ent 

Lat. 88 5/8 
â New-Yort Lst. 1 0/0 J. u·u 

168 
t3 Itt 

s. .. 16!1 

E!!Compte à 3 mols d'é-
JI 2::1 1/2 

chéance ' l 1/82 1 1/16 0/0 

Les cotons à t• étranger 

-
Le 2 !évrter 1942. 

-
Wtu111 éle New..Ortéana 

.Fermé 

-
Fermé 

-
CUlt ure oe Uom'-t 

6.vril-M&t ~+" 4 1/2 

t.OIIUIIUDiquj! PlU t ' O-t!J (;OUilla 

~ '"" "'llli!U t11r1oa. lAI \.&»re. 

1 1/32 1 l/16 Ott• 

Métaux précieux 

Le 3 Janvier 1942. 

Platine pur, le qnn .. 
Argent fln, te kiloq: 
Nitrate d' Cltgent le ki log: 
Livres sterl ·or, la pièce; 
Napoléons-or. la piollce: 

Or, llnio$: 

Gouv~rn. le dirhem: 
Place. le dirhem: 

P.1 

50 
580 
soo 
331 
244 

78.1 
130 

'I'HB SHEFFIELD SMELTtNO 
co. 

&oel6t' Anon:vme Etln>ttenne 

VENTES ET ACRAT8 
OR - ARGENT - PLATlN~ 

8111Ke SOCI&I et Ulln• 
KhAn AMU ['akta ISBibal 

Bureaux Cie Ventee 
48 rue Maleka Fancta . 

et Okelle UoDatiUia 1 8a(liUU 
Tetepbonea: ol0886-6776t 

FANTASIA 
de Walt Disnéy 

(SUITE DE LA PAGE 4) 

Dans la «Toee.ta ot Fugue 
en o Mineur » d.e Bach, par 
exempJe. on !!8 de~lll'lda.lt au db­
out s1 eon effet spec~aculalre se 
(la.ntonneralt dana dès re&aouree• 
s~nl()ues; la prèaentatlon orl&~nale 
et prenante de l'orchestre di.r~è 
par Stok.omky L& silhouette de 
ce dernlét ae détachait sur l'écran 
sur lm fond allant du roui~ ~car· 
late aux couteuta les plus diverses 
donna~t une lumtére qui vàgabon· 
dalt sur 1011 lllUs!clens. des ombres 
portées. Ulx èttets étudléll.. ve­
naient lldbuter leur note à cet en· 
semble. PUla len~ment, sans que 
le spectatew- ait eu le temps Cie 
s'en re,Ddre èompte. Il se trouve 
plon~ en une &érie d'Images abs­
tra:totèS. - qui. à leut tour. se dls­
_posatt p6ur lal$1if:l' lentement ta 
ftWtalsle de Walt Disney pren<1re te 
dessus La danse des champignons 
noua transporte dans le mll«!llti­
QUe demalne de 1'\m.agln~n qut 
semble être l'apanage de Watt OIS­
ney 

Il Y autàlt d~ colonnes a ècrt· 
re sur chacuz des suJets trattès 
dans ce fll;<n pour disséquer cha­
cune dea Images, - non pas en 
vue '1'-:9' chercher des défauts qui 
~ ·~)Cisten t pas, mala pour en étu· 
~er les mille détails qUi abOn· 
dent Aucune des lignes tracées p'l.r 
les eotlabOrateurs de Walt Dlsne~ 
be semble a.volr 6té dictée par les 
nécessités de la eomposltlon. •!l'es 
ont toutes leur raison Cl'ètre Cette 
merveUteuse transposition lllusf4 
- qui semblait Impossible - du 
cCa.sse-nolsettes» de lJmalkowstty 
do!t être vue com;ne on feuillet~ 
aVec a.inour 1J)l heau livre d'enlu­
minures; on tourne les pa~res avec 
respect dans la crainte de votr s·et· 
faÇJM" - et d1spa.raJt.re r.rop tOt -
les masn.tttque.s lllustrations 

Le passage de !'«Apprenti 110rcter» 
de Dukas. nous ramène en pleln 
dans le c1omatne des cMicll:ey11 on 
volt 1 ~ silhouette populaire lncar· 
ner 1 apprenti d'un sorcier QUI 
prorttant dl!. f'absence de son mai: 
tre. tente de mettre en action sa 
science :\ Peine acquise Mals les 
événeA!ents QU'li ne peut maltrl· 
ser._ le ramènent à une Juste huDll-
1.tt6 

1 

Les animateurs de ce rtlm ont 
choisi un cadre mythologique pour 
la transposition de la «Symphonie 
Pastorale» <le Beethoven On y vol! 
des personnages Inattendus. des 
compositions charmantes et délt· 
cate.s où l'on retrouve toute la 
subtilité que nous connaissions à 
l'ette éQuipe qUl laissera son eou· 
venir touJours VIvant dans l'his· 
tolre du cln~ma. Images, dlrt!.·t·on 
C~es. mals où trouverait-on un 
Ç>Oéte plus délicat pour nous raire 
sentir la beauté et l'enchantement 
qUi s'en dégagent? Puis VIent ta 
«Ronde d~s Heures• de Ponchlelll. 
où nous reJ)!ot~geons dans les «Sil· 
ty Symphonies• On ne peut en 
décrire ta ran ta.ls1e. les mots man· 
quent tl faut voir cette macnl· 
tique Illustration dont s'illustre 
cett-e musique que tous connais­
sant DOur en avoir entendu. un 
peu partout. des mesures ou d ·au· 
tres 

L'oeuvre s·acnéve sur l'encllalne­
ment de deux oeuvres différentes. 
tant par l'esprit que par la rom• 
posltlon Le paral'é'e est llaiiiUe­
ment établi. le contraste trappant 
n s'agit dé «Ill nuit sur le Mont 
Chauve~ de Mou&Sorgaky et da 
!'«Ave Marta» de !>~hubert Le.~ 
forces du Mal semh!ent trlomoher 
en cette nuit de Walpurgis sous la 
direction de Satan Puis. te Jour s~ 
ève et la prtére des humains ex· 

prtme le rrtomplle de l'amour et 
de la Vie Im~ges reposantes QUP 
celles qui tradulS!lnt l'oeuvre de 
Sc:>hubert; elles rorment un con· 
traate avec les tmages fortes en 
couleurs (lUI trac1ulsent brutale-] 
ment la outssance bA.tle suf'le ma\ 

Incomparable. Inimaginable G· 
tonnant Ces mots traduisent à 
potne l'Impression que laisse ce;te 
oeuvre hardie de Walt Disney 

S.(,, 

1 

TIRAGES OE lOTERIES 
SOCIETE DE BIENFAISANCE 

MUSULMANE, LE CAIRE 

Tirage du lundi '2 Février 1942 

1-è No. 3fl7:>1 p-agne PT. 2011)(1 
T.e No 3::!~'1- §'A !l'ne PT 2r;o 
f.r No 20~1)() g-ngne PT. 1!'i0 
LP No ~67~0 llagnP PT. 150 
I.P No. 411R'I1 g-a!:rnP PT. 1!'il\ 
Le . 'o 47121 ll:l'Zne P. T. l!'iO 
Le ~o. 47~01 e-agne PT. 1!'i0 

I.e!" 100 nnm<~ros &n!vantfl 
~.ont remboursa bles à P.T. 80 
rhnrnn : 

~01 2.~'i 492 M7 8.'17 
~71 9~7 121)!) ~~~19 1R7R 

~1nR ~nql r,~r,r, f)Q~I) fl~' 

7100 8294 8621 9074 9137 
1041!':1 IO~Xl IIJ:t2 11:>4() 111111 
116~6 13725 137(;9 14014 1410~, 
Ufl~'l 14701 14711 14743 !474R 
'fl'l99 l?ilnt l!l:?:)3 19 ~ q7 20311\ 
:!0~07 217R!) 2?5.?'2 23!~37 24223 
24771 2'R18 30'2M !\()?X8 30f'~'1·' 
!l0794 311!)7 3llt)? ;~f:?RR 3H7R 
~ 1 !'i94 3«lR2 34MO :~;;t)RR 3!'i?7~ 
:n>.v 1 ::16?7 4 31110 l 3r\!'i34 31lfl!)(\ 
::!6fl76 37{)()6 3~01l!l 3ROR8 :~9!'.7:1 
·~R~O 4Q-.!:i0 40297 40'1M 41677 
1:25<l!l 42fi'H 4:H7R 4~M9 •H5~:l 
~4703 447:~3 4r)r-.!o 4615:~ 4r~19fl 
«mo 47:)6~ 4!l70!l !'iO!lfl:l suw 
!)2!l;)8 5i'51ll 5:t.!Rfl !)~~1-!1 !)3Mi!'i 
·,:J()RO !'i.~94R 5!1.'H8 55716 57.Uf> 

En cil.@ d'errPur d'Impres­
sion. seul le procès-verbal of. 
flriel fait foi. 

AU CAIRE 

Coure du Chrm'7<' au Caire 
du 3 lévrier 1942 

Cour~ orotiqués à 1 t 't. a.m 

.lvree sterling 
-ranes su!ssee 
1o'lm< 

Achel!! VPnto· 
92 25 97 5ï 

558 28 586 6' 
?.1 07? ?.4 31• --

CHIITRES INDEX DES PRIX 
DES MA TŒRES PREMIERES 

5ttr la bau d~ 1 o vat ~ur 1 00 
ou 31 S<'Dtl'mbrP 19~1 

Le 2 février l!J.W. 
Aujourd'hui 187. 
Hier Fermi' 
Il y a quatre semaine& 186,7 

11 y a un an 179,3 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

PETITES 
ANNONCES 

TA R 1 F 
l'.J'. ao 

1-'.l'. 76 

t'our :1 tn•er1111ns coo..eeullvc. 
de 4 lltne. dl~tQue. l'our cl•~taue 
IIJto~ •uppJemrmalre 1•.1. su 

0~ DE~U~DE .. cl~&::~~ 
19. rue Sollma.n pa.cn&, pna.rmn· 
elen ou alde-plla.nnt.clon Tètepn 
46467-46458 INO. :Z4!HU1 

('JJ 'LO\S· auccur&ale de IW<e -t Pu Catre. domanae 
caissière partant plusieurs san· 
gueac Se préMnter. toua los Jours 
de Il h. a.tn à midi 1mmooma.. 
(Kesr él Nil) (~o 406:.!1 

0~ DElU~DE ~~~~ ~~~= 
nà.Lssant tes langues du pays Dol· 
vent M•olt belle 6cr!tute pour pe­
tits travaux de bureau. t-reten· 
tlons et rétérènces dema.naees. 
Ecrire so\l.i> «S.a... sp 465. !Al 
Oalre 1 No :Z4616 1 

0~ DEUA~DE d~~~~~s11:~~~ 
et des honn~~& ouvrtéres ::raare&o 
<~et; MJI'lA Maria NaiY ex-Ferencz. 
55. rue Ibrahim pacha. ler etage. 
op~rtement 6. <No :.!460" 

EX fEU E~TE cher~u;:~n;l~ce~ 
a•tr>rè~ l>onne ramille i:crlre: 
•Oullltntére». B P 465. Le Cture 

INo "246~1>• 

fO~VERS~TIO~ re::~~~:e 
par étranger Ecrire: «P .P.~. B.t' 
465. L-e Caire <No. :.!4tst:.ll 

.ŒliNF I~STI'I'l (l'ft fU~ 
connaissant. l'a.ngta.ls donne te­
con~ de francais d:allemand et 
d'arabe Méthode ·aplde üon<tt 
Uons trés avantageuses S'aare•·· 
5er · 18. n.te Antlkhana appt No 
52. 1 No 24511:.1, 

.~RUNE On'tfŒH c':~~~ll~ 
chamhre meublée auprés. lamtlle 
pe.rlant rrancals Ken re. cJetme 
Officier• B.P 465 Le Caire 

!No 245911 

P H: VR & 1 co oon <1e eortte 
.L\ II'.J 1\ ~ pour a.ppartetntmt 

vide de 3 ou 4 pièces dans po. 
sltlon centrale Ecnre: «E.J.o. 
B. P 465. Le Catre 1 No 40 Ill, 

('H "'RRV meublee à 1ouer 
tl1Jl 1) pour personne se-

rieuse. en famille. 23 rue Mail· 
ll:a Farlda cprés Soliman pacha.l 
Immeuble moderne. abri. appar· 
tement No 16 

fNO :.!4596• 

UO,SIEUR ~~~~g::n~na!e~ë 
struplement meu~ loyer moaer. 
Ectlre en menti mt natlona· 
lité. ~~ndltlons et a «G.K.l>. 85 
rue lbmblm pacha L.e Catre 

!No 2460:.!· 
& L OUJER !Olle v1lla moaerne 
i\ 9 chambres et ae· 
pendances. 68 rue El MaleK. 
Koubbeh Garden& aenseu~ne-
mfJts: tél 48664 INO 246041 

0 t'ICIER brtta.nmque aes1· r re hab! ter a.upres 
ta.mllle dlst.lnguee. égyptienne u"t: 
syrienne domletllée a.u Carre uu 
à Méadl. et dont les memnres 
PArlent entre eux l'arabe a.rm 
d'apprendre la. langue s·adresser 
«U 29». Maa.dl Club 

INO 24611> 

R~LU~ fHtU!RRE ~,;:· 
_went meublée. à louer. ea.u CllAU· 

de. Position centrale. avec ou 
sans pension Tél 53117 

!No. :.14!1141 
('JI .HJDftV meublée. spa.cteu.se 

il ' .U l'; et claire. à louer. 
dans quartier très central. !l":p·es 
de ramille sérleu5e Ecrire: aCha."n· 
bre meublée• d.P 465 Le ua.re 

!No. 401!11 

7 OJ l (' ['('1 Dodge mod 38 
1- J il I'J\': en etat de ne ur. 

ainsi qne 25 autres voitures g:"~n­
des et petites 11. vendre à l'Agen· 
ce Ga.mll et Moutel. 9 Soliman 
n1rha Tél M2:J~ t No 873 BI 

0~ lnl;U \~lm r.:~~~~~e: am~e 
rlcqlnes modèle• 1 de 1938 1t 1941 
uniquement Doivent être en boo 
état de mf\rche Ecrire en lndl 
qn11nt détalls et prix à: A D 0 S 
fL P et Pl 24. rue El lncb" 
Kasr el Ain! Le Caire 

tNo ;1440~· 

' VVI\1DRE a.utomobll~ PSI!· 
~ lj.'e ~ geot. modele 4~ 
en parfait état bOite de vitesses 
Cota.! •électrique•. prix L E 360 
S':\dre~scr. 35. rue Kasr el Aly. 
Ga.rden·C!ty. de 8 heures a.m. a 
!1 h 30 am INo 241591:11 

1 V 2!! fi Plymouth 37 Salon. 
.~r; iJU en bon ~ta.t à ven· 

dre tmmédla.tement. lnterméd\8.1· 
res s'alntenlr Téléphoner Elson· 
herQ" ~5591 !No 245971 

('()'ITR lf d'appartement 
' .'\ meublé. aLnsl que 

mobilier a.u complet •1 prattq•te­
ment nouveau! & vendre po1tr 
L$ 250: cinq chambres loyer 
rédnlt. Immeuble moderne prê" 
de l'llilllopolls Club L'apparte­
ment peut aus.~l être loué men· 
ùlé. Er.rire: «Meublé». B P 46:1. 
Le Caire !NO 2460.31 
& \'1?~1 1}RV 400 pl~ces sertn· 
'\ i' 1 ('; gues sec à !Occ 
n01lvenes pur cristal extra Tè­
•t-nhnnPr !1~8117 fNo '88lll 

~ VE,DRE austo"n~x tr~~ocJ~~; 
ola.no. marque Schwechteln Ber· 
lin. ~:tand format S'adresser: !!ô 
Es•e>; 713 Khal!g El Ma.8rl 
r."~"'r" t No 245!l3 • 

0~ D~\IA ~DE !é~~~:~~e ~~ 
bon état. Télêpll. au No 46816 
Le Caire. 1 Na. 2460fll 

Chernin3 de fer, télégraphes 
et téléphJnes de l'Etat 

égyptien 
Fonrnfture de hras de bols 

(Réf No 334 G 3/56! 
De• off•·r~ ~p1·nnt ret·ues à lq 

n: ..... ,. ... ;" .. , rA .... .; .... "',n r ... ,.." ,;,1 
Cah·e, Le Caire, jusqp'au 8 mars 
'"42 . ?t 11 S, .,., ~ m .. nonr la 
fournitnre cl, A'>OOO bras de boi~ 
IJ011l' t.Sl~<>ranhes. 

On nourra se nroeurer un P.­

ve..,.,nlaire .-ln c"hier flpq rhR.rges 
"""tre pa;P"1E'nt anticipé t{., 
20ft m / ms fH~h'"f'•·no•te PXI."P.n· 
tés) en s'Ar! re~«<~ nt au SE'rvicP 
""~'~ M,.,...,.;,... 1':-'nérRnx snit :\ 
~a.ntif.'l-t . T" r~;re, soit à Gabba 
ri (A lev>'tntll"ÎP). 

T "" r1Pma'1r1P• doivPnt êtrt> 
nr-<sentées sur du papier tiJn. 
bré. 

PRES DES COTES 
SUEDOISES 

1 -
25 navires pris 

dans les glaces 
Stockholm, le 2 (A.F.I.) - DP 

nombreux navires près des cô· 
tes est de la Suède, notamment 
25 vapeurS près des ports d'(). 
xelsund et de Narkoeplng, t.:ont 
pris dans les glaces depuis deF 
périodes variant d'une semainr 
à. 15 iours. 

Parmi les navires immobilisf.• 
se trouvent des vat>eurs alle· 
mands qui demandent de la 
nourriture et du charbon. 

La situation est également 
difficile sur la côte ouest, et Ir 
bri5e.·glaco du port de Goete· 
borg a di\ fournir son aide à 
de nombreux nav1res. 

1 

STTR LA ROTJTE 
DE BIRMANIE 

Chungklng, 2. - (REUTERl 
- On estime à Kunming que 
la capacité de tran~por: sur 
la route de Birmanie e&t main· 
tenant de plus de 30. lOO ton­
nes par mois. Ce chiffre ne 
romprend pas les marchanili· 
ses transportées pAr les ca­
mions de l'armée chinoise et 
d·amres organi!:ation!l du gou­
vemf'ment. Al!! moins 5.000 ca­
mions empruntent qnotidlenne. 
me'l: cette route et 300 à 500 
voitures dt!lchargent chaqur 
jour à Ku.nming. 

LA FEMME -(Suite de la page 3) 

Le menu comprend dem: plats 
de viande par semaine, un plat 
de légume par jour, un plat Ir 
pâtes ou de féculeux, un pain 
entier, souvent un fruit, un fro· 
mage ou un ha' a.. 

Le cl tl ieuner ~ complit selon 
les r· 1 d'un accueil et d'unt 
discir' e pat-faits. Les enfants 
sont surveillées par des .. ,. _lon· 
•aires" se relayant d,.. Il heures 
"0 à une heure. Ce ~ Mme~ 
Elie Toutoundji,Fernaw. Zanani· 
ri, Charles Farès, Fernand Bah­
ri, Razziuk Homsy, Lily Hakim, 
o\lhert 7.ananidi. Dr. T. Haiiar; 
Mlles Marie Thérèse Doula.d. 
"'~"..ts Boulad, Renée Sednaoui. 
Saidah. 

Et voilà l'hi!<tnire du rlévouP 
ment fo&minin. C'est un effort pa· 
tient. C'est un hel acte d'amo11 
'nver• l'enfanèe douloureuse. C• 
•'lnt des actes pareils. synthè~· 
.-l'honnêteté et de désint~re«s(' 
ment qui fonneront la généra 
tion saine et équilibrée d'aprE'• 
;uerre. 

. . . Quand deux ou trois feil' 
mes se g-roupent au nom de 1:­
·l,aritP ,nur croler: leur bel ef· 
f()rt m,{rite notre attE'nnon: 
"lais Quand ~ont nn co,.,..a.& nP 
femme•. oubliant se~ problèmN' 
nersonnels. se coneacre à ••n but 
- ~nmme le ren~ts dé midi -
l'effort mPrite notrP Pn<:nurage­
ment matériel et spir•··ol. 

ZETTE. 

Menu mai!"e 
du mercredi 

MTnl 
Risotto a la Pilmcmtaise 

Pw{(Unq rll' lroitue 
Saladl' ·de tomates 

Fromage 
Fruits 

SOIR 

PotaC/e d'o-rge au celeri 
Timbale de pommti'B de terre 

Salade d'endives 
Compote d'orange 

PUDDING de LAITUE 

4 laitues cuites, égouttées, 
pressées, et hachées, une épais~ 
bechamelle de 1/2 litre de l!ut 
2 cuillères beurre et 2 cuillère.­
farine, 4 cuillères à soupe oe 
fromage rapé, sel poivre, 4 
oeufs, les blancs en neige r·élan· 
gez tous ll!s ingredients, beur­
rez un moule à pudding ou à 
défaut une casserole plus hau· 
te que large, poudrez de chape· 

1 lure, couvrez d'un couvercle < t 
mettez au four, au bain mari, 
durant une Jleure et demie. en· 
levez du feu, attendez 15 bonnes 
minutes avant de démouler. 
pour évitèr qu'il ne s'écroule. 

TIMBALE DE POMMES Dl. 
TERRE 

1/2 oke de pommes de terrr 
cuites en robe de3 champs, pe· 
lées et coupés en tranche, 1 .li· 
gnon rapé fin et revenu dans 
du beurre ainsi que deux cui!· 
lerées de persil haché fin, :1 
oeufs durs coupés en tranches. 
1 lait caillé battu en crèm~; 
beurrez un plat allant au feu 
mettez une couche de pomme~ 
de terre, parsemez de~sus l'oi 
gnon au persil. ensuit~" une cou· 
che de rontielles d'oeufs, quel 
Ques miettes de beurre, alns' 
rle suite finir par pommes dt• 
terr~> miettes de beurre le lait 
.-amé par de~!IUS tout: promP 
~PZ un cnutf'au tout ant~ur de~ 
lv,rd~ nour le faire pénètrer n 
1'intéri('ur. et faire dorer à 
four ehand 20 minutes. 

NOTES 

L'eau de cuisson des laitZU>I:l 
est excellente pcur faire le po­
tage du soir. 6n gui86 d'eau, ti 
rajouter à des ragout de vian 
dP ()11 rfp 1Pf711Y.,P!f f'1 -""?l-rfn 11 

emplcmez la pour le risotto. ,c, i 
vozts désirez la recette, écrivez "t 
nOJ:WUi'v IJJ..,I!JU ··J..,a 1Jour>:J< 
Egyptienne," L1J Caire • 

AU MOMENT DE 
QUITTER L'EGYPTE 

Le prof. Cassm 
déclare ..• 

Le Caire, 3 ( !\. P'.I). - .-En Egyp 
te. Syrie. Liban. Palestine. Jet Jeu· 
oes !Ont à la France libre un ac· 
cuell exceptionnel. La jeunesse du 
Procbe·Orleot est pour le gén.al 
de Oaulle» C'est le prorhseur Ca.s· 
sin, commissaire de ta France li· 
bre à la Justice et l'Instruction pu· 
bltque. qui a prononcé ces paroles 
dans une ln tervlew ex cl usl ve ac· 
èordêe au représeDtant de l'A F 1 
après avoir pend BD t tm mots pa.r· 
couru ces quatre pays en y VIs!· 
tant entre autres de nombre\IX êta.· 
b.lssements scolaires eL univers!· 
tatre!! 

«Jo rus heureux. a.-tr-U ajouté. de 
pouvoir me rendre compte en ren· 
contrant les 6tudlnnts. écoliers et 
anciens élèves et en bava.rda.nt a· 
vec eux, combien de sympathie sin· 
cère et SJ)ontanée tou Le cette tré· 
n6ratlon de l'avenir ressent envers 
notre mouvement libérateur • 

Le professeur Cassin. qUi est d6-
jl!. parti pour l'Atrl(lue Equatoriale 
Française. a résumè comme suit 
ses Impressions: 

uJe n'étals pas venu a.u Levant 
depuis 10 ans J'a.l constaté que 
l'Egypte, la Syrie, le Llba;l et 1a 
Palestine ont rait des progrès &­
normes. et occupent une place très 
Importante li. tous les po ln Ls de 
vue On comprend lea Vls6es d'Hlt· 
1er et de MuSSolini sur ces pays 
Seulement les vieilles démocratie~ 
anglaise et frallçalse qui conr.rlbUè· 
rent à t'épanou'-'sement du Pro"r~ 
Orient. ne se sont pas · montrées 
usées El!~ savent défendre les pro­
grés acquis on ne peut exacte­
ment évaluer à quel degré l'An 
g·eterre et la France r~tndent ser· 
vtce au monde entier. en mainte­
nant Hitler l!. distance Les l'·ran 
çalll Libres sauvent l'honneur de 
ta France et procurent un hênè­
rtce tncontestahle à ta eause BI· 
liée. - en contraste avec ceux 
parmi les Français qui se conten 
tent de gémir. al même Ils ne ren 
dent pas service à l'Allemagne 

~Da.ns ta crise actuelle. la Fran· 
ce comhattante tient à maintenir 
le rayonnement splr!luel qul e9t 
son apanage. notamment le rsyoon· 
nement de 59. culture Je rend• 
hommage aux pl6nnlers et aux 
serviteurs obscurs qul. a.vec un de 
&Intéressement absolu ont su plan· 
ter les racines de l'atfectton pour 
la France. dont nous voyons la 
floraison malgré le rude cllmat po. 
llthlue et éConomique qui séVIt en 
ce moment En tant qu·unlversl· 
taire. homme de justice et ancl~o 
combattant l'ai été l'obJet dé· 
~rards qul ine tOuchèrent beau· 
COUP» 

Terminons ces nsnes en citant 

MA'2DI. 0 F'EV!UER 1942 

Il n'y a pas 
de raison dans 

1' en sem le d'être 
mécontents 

déclare 1<:? maréchal 
Smuts 

Le Cap, le a (REUTER) . 
Dans une déclaration qu'il A 
faite hier au Stnat sur la situa· 
tion militaire, le maréchal Smuts 
a dit: 

"En envi~ageant la situation 
dans son ensemble, nous n 'a · 
vons pas de raison d'être mé­
~ontents. 

"Les forees totales des pays r 
onis rlc la libPrté sont unies con­
tre l'ennemi. Il se peut que nous 
~ubission3 q•1elqueR revers pro· 
·isoires. Personne ne sait ce r.,ui 
oourra se produire dans le 
'Pacifique ou même dans l'Océan 
lndien au cours des six der· 
'liers mois, mais il n'y a aucun 
-ioute sur le résultat final.~ 

Le maréchal Smuts a poursui· 
vi en prévoyant que l'été pro­
·>oain sera neut-~tre marqué par 
·•nt> vlve ,.,..r.,....,rle~r~>ncP tlp la 
~erre en Russie et a ajouté que 
'es forces allemandes pourraie'lf 
•-tre lancées soit contre l'U.R.S 
<: à l'est. !<Oit """~re la Grande 
Tlreta1n1e à l'ouest. 

En ce moment, les Alliés •u 
'>lssent un léger revers en Afri 
"UP du nord .. 
·Je crois que ce revers estrela· 

•i <1ement sans importance et quf' 
'os hommes reprendront bientn· 
'e terrain perdu ces dernières 
·emaines. 

Ce discours a été prononcé 111 
•onrs du débat relatif à une mn 
•ion propo~ant que l'Union Il" 
clare la guerre au Japon, à la 
'lon~ie, à la. Roumanie, à la 
Rulgarie et à la Finlande. 

r BARC LA 

Etabtissements 
Industriels pour la 

Soie et le Coton, S.A.E. 

Les cctlonnair s de la Soc!~é 
sont ccn ·oqués en Assemblée 
genérole ex1roordtnolre. le jeudi 
12 fèvrler 1942, à midi , au sii!lge 
d<' la Sociéle, pour délibérer sur 
l'ob,et suivant : 

• Augmentallon 
Social ». 

du Capital 

Pour prendre part à l'<1sse:n• 
blée. tout actionnaire devra ~é­
pos~r scs actions au Siège de la 
Socit!l~. ou dans une des prin­
clpa~c~ Banques en EgyJ)tt, 
c:va:"tt Je 8 ievriet 1942 

Le Cor..:;eil d ' A.dminllltrot!l:lno 

SOCitTÉ ANONYME 
OES 

PRESSES LIBRES 
É G V P T 1 E N N ·E S 

SIÈGE SOCIAl 
&. Ra• Cbt<lf Pacb• 

ALEXANDRIE 
É!f ABLISSEMENTS 
DE PRESSAGE 

Rae da \er Kb6dh• 
R<>• dea Cboaoaba 

,[A Soclétd ~st pr~te 
iJ recevoir de nou­
vau.x clients expo,.. 
tateurs Elle leu1 

·offre toutes faclltt~ 
pour leur travaU 
de {arfara, pres­
sage, magasinage 
et e.xpédtttons. 

a, C, 11 56 Alea. 

'5 ANK 
(DOMINION COLONIAL AND OVERSEAS) 

_BtJE IU.SR•EL·Nil • LE C~ 
1 

~t dans toat.e I'ÉcYPie les paroles d'une personnallté éiYP· 
tienne distinguée: 

eLa personuallté du professeur 
composée de science. de simplicité 
d·énergle sans morgue. de coUt"age J 

sans préten tt on. de franchise et œ ; 
polltesse sourlan te. a partout char· 
mé. sa parole lucide et belle a éf1' 
hautement appréciée partout ou 1 
elle a été entendue» 

Le professeur Cassio a rait des 
conférences a.u Caire. Alexandr~. 1 

rsma.llla. Beyroutb. Alep et des 1 
causeries à Damas. Jérusalem et 
Tei·Av!V Il se dèerlt 1u1-m~me 1 
èomme cun pèlerin de ta. France , 
qui combat, et tm mlsslo!l'Dalre c1e 1 
la. France Intellectuelle.• 1 

Pour les COMPTES D'EPARGNE 
DES VERSEMENTS A PARTIR DE P.T. 20 SONT ACCIPTt~ 

~ES IHTER,TS CRÉDITEURS SONT ALLOUtS 

Les Polnnais 
se montrent de plus 
en plus agressifs 
Londtes. leu tA.F.l.) 

Des nouvelles récemment re­
çues de Pologne montrent que 
la por>ulation rlevient de plus 
en plus agressive. 

Depuis le déhnt de novem 
hre 1941 les Allemands en Po­
logn':' étaient ri eve nus mo in~ 
arrogant!' à l'égar,d de la po­
pulation. Cependant. ils conti· 
nuent liiUr propagande anti­
russe e'n Pologne, mais raqi· 
tude p.~ise par la majorité de 
la population est nettement 
amicale et réaliste envers les 
11nsses. 

En dépit des menacPs dP 
peines de mort, les Polona!!' 
font tout ce qu'ils peuvenl 
pour aider les pri~onniers !IP 
guer!'e ruRses qui ont été ame· 
nés en Pologne. Pendant la 
marche des prisonniers à tl'lt· 
vers la Pologne, la population 
polonaise des vil:es et des vil· 
lages essaya de faire de so11 
mieux pour partage~ les der­
niers morceaux de vivres avee 
les Russes. 

Représailles 
La «Gazetta Pois kan de J é­

rusalem annonce qu'étant 
donné 1 ·extension de l'action 
de sabotage en Pologne. .e 
«gouverneur .. Frank s'est vu 
forcé de puhlier une ordon. 
nanc!! qn i prévoit la punition 
des saboteurs. 

L'ordonnance prévoit deux 
J'l'ines Sf'IIIPmf'nt : le camp de 
roncPntration f'Ollr ceux qui 
cAchent lf's Rhotenrs, et la 
neinf' tfp mort pour CPUX ·.:tui 
nrrnnf'nt une part active aux 
'Ahola!:;'es. 

L'aide des Croix-Rouges 
La Croix Rouge amétlC!Ulle 

et la Croix Rouge australienne 
ont donné uue aide substan· 
tielle aux Polonais en Hussie 
Les dons reçus par le consul 
général de Po.ogne à. Beyrouth 
~·~lèvent à environ deux wa­
gons de chrmin de fer. 

~1. B. 0 :-.racdonatd. reprf\. 
sentant à Bevrouth de la Croix 
Rouge amtlricAlne, et le capt­
'Alnt> He~·woocl, rerré~enfant 
de la Croix Rouge au.,.tralien 
'lP. ont montré une ~rr~tnti" 
.•omn~t!henc:Jon ponr le prohl~ 
.,,. r!P l'nlde aux Pnlonni" en 
qll"f<if' Tl" ont par aillf'nr• 
'lllf Annel 1t Jpnr" antorff,l' 
,.,.ntralf'q rour qn'f'IIPs orga­
nisent d'autres secours. 

Des retraits jusqu'à L.E. 5 peuvent 
1 

s'effectuer sans préavis 

r S'adresser au Service de la Ca.lsse d'Epargne 
~55~~~~~~~==~ 
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RADITION. 
RUSSE E 
0 lENT 

(SUITE DE LA PAGE 1) 
----J 

Les minoritaires de toutes con­
!easions - on le sait - intéres· 
·aient l'Europe, également pré­
occup\:e, pendant cent cinquante 
om; des entraves à la liberté dù 
cult~ et de la succession de 
l'Empire ottoman. C'est un phé-

omène au demeurant assez 
commun dans J'Histoire que les 
plus nobles soucis de l'ordre spi­
::ituel s'accommodent très conve· 
nablemellt des possibilités d' af­
!aires .. Le !ait est que le statut 
des Chrétiens orthodoxes a joué 
nn rôle considérable dans l('S 
rapports de la Russie avec la 
Turquie./ Pour en venir aux Or­
thodoxes du Levant, la guerrt:• de 
Crimée et les orranqements con­
~écutifs au traité oui la réqla 
confirmcient en définitive la pré­
tention des Tsars à les rendre 
sous leur tutt>lle. La orépondé­
rance russ~> ~·~>st affirmée a'' U· 
ban. en Palestine et en Syrie, 
dans le demi siècle qui a précé­
dé la gtferre de 1914. 

Pcr quoi en somme se manile.s· 
tait r.ette influence ? 

- Par une protection politi­
que, une propagande •eclaire ~~ 
de très larges subventions aux 
oeuvres reliaieuses_ C'est pour 
mener à bien cette vaste action 
que la Société de Palestine avait 
été fondée (1889) à l?étersboura 
par un prince de la _famille _ïm· 
péricrle rentré des Lieux Smnts 
- et qu'un réséau d'agences 
consulaires. dont les titulaires 
furent choisis ocrmi les diploma 
te,. les plus actifs. avait été ins­
tallé au Levant depuis Smvm<' 
jusqu'à Tnfla E'rl oassani oar Alep. 
Damas. Beyrouth et Jérusalem· 
Le système de l'inscripHon des 
nationaux turcs ':lUX consulats 
étranaers était courant dans 
!'Emr.>irl' ottoman. Les Russes 
n'eurent cas de peine à cuamen­
ler le nombrP de leurs ressortis­
sant.~ par des cprotéaé~ spé­
ciaux• qui devenaient forcément 
des obliat's Simulta!'ément, des 
écoles - diffusaient l'enseiane­
:nent de la lanoue russe à 1éru· 
salem Jaffer Jéricho. par exem· 
ple. CP !te 1angue n'a jamais t'té 
trè~ répandue, en vérité, et les 
école~ en question n'étalent qu,. 
des in~titutlo.-,~ primaires - mois 
dont le!< suiels les plu~ aot<>s 
étoierit diriaés sur les institutions 
de la Métropole, notam,..,Pnt ver~ 
Kiev où beoucouo d'Orientaux 
ont fait leuTs études_ Plusieur~ 
parmi PUx étaient de~tinés au 
C01'0S ries d•oamon~ du servie~ 
~onwlaire. Un ancien é1èvf' de 
ees écoles d'Orient devait même 
être nommé orofesst>ur d'arabe à 
l'Université de Pét-ersbourq : Sé'im 
Abdolla Ncrofal Libanais de Trl­
ooli. Appelé oe~r la suite à la 
dignité de Conseiller d'Empire, il 
f>1t charaé de diverses missions 
diolnt:latiaues et notamment de 
trait eT avec la Papaulé le~ al· 
klres des Catholiques de Finlan· 
de. Enfin. dans le personnel du 
Clergé orthodoxe, nombreux sont 
ceux qui furent élevés en Russie 
et crux rrai!; du Tsar dont la gé· 
nércsi!é, Il faut le rl'connaître, se 
trouvait rarement en d<'!.:mt auC!Tld 
il s'agissa[j de la Terre Sainte 
o~ sa charité entretenait aussi 
bien des couvents, des hospiqes 
et des dispensaires._. 

Interrompues pendant un quart 
de siècle, celui qui vient de 
s'écouler. les oeuvres russes en 
Orient ne sont évidemment plus 
qu'un souvenir_ Mais voici que 
la mémoire s'éveille à l'appel 
câblé oor un évêque dt> Moscou. 
ct que lr. passé lui-même récu· 
père une curi~>use présence_ Ces 
nouvelles relations entre Ealises 
orthotloxes de Russie et du Liban 
relèvent encore pour l'instant 
d'une manière de pittoresque On 
aurait sans doute tort d'v alto· 
cher une signif;cation politique. 
Mai~ elles en disent Jona. à un 
certain point de vue, sur l'évo­
lution oui s'accomn1lt chez le• 
SoviPIS. Elles motliliPnt en tout 
cas nno conr.Pnt;on~ de la R1l!\SÏP 
Sov!.>tiaue. DoctrinoirPs du chcrm­
bcrrtl,.ment univers!'! les Sovi .. \s 
n'hé~i!Pnt T'Xl's à ~· alliPr crux Na· 
tiens les olus CO"'""''~tricPs pour 
le ~alut de la Civili~otion. Rl'­
:put~. m'IIi-militaristes, leur armé<' 
se révèle com,.,e étant la pre­
miolo•e du monde. 

S'ilo; s'avisent de redevenir 
ChrétiE'ns qu'est-ce qu'ils nP vont 
pas foire avec les Eglises 
d'Orient ? 

I.e. 
!l tH lill lill ttrllll lllllllllllllflll tllllltlllllll!lllllllt.= 
§ ~ 
~ ENCOREUN ~ 
§ § 
§ Moscou, le 2 fREUTERJ . § 
§ - Un supplément au com- § 
§ muniqué soviétique de mid1 § 
§annonce que le général al- § 
§ lemand Drisen, comman- !§ 
§ dant du 62è?ne Corps d'Ar- §Ë 
:;: m.ée germ.anique, a été tué § 
§ sur le champ de bataille. § 
:;; ;:; 
;;'tlllnlllllllllllllllllllllllllllllllilllllllflllliiiiiiJ~ 

l f C •• AE. l , lur toud , ... 

.. , .. .,ooll\ 10. Sa &b*'' 

H6\ oJIQli.l: 10, B!d. Abb~~&. 

LA DERNiêRE MANCHE L'amiral Horthy 
"\1\/W\MI\1\/W\o\MMMMMMMI\NW\o 

se dimettrait 

LA TURQUIE 
AU MILIEU DE 

LA TOURMENTE 
BRITANNIQUES ET NIPPONS 

SE PREPARENT A LA 
B1\TAII~LE DE SINGAPOlJR 
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L'archiduc Albrecht 

.. 
est le candidat de Berlin 

1 
Ankara, le 3 (A.S.A.) - A 

l'occasion de l'entrée en ";. 
gueur, à partir d'hier, de la Loi 
de Sauvegarde nationale telle, 

Faits d'armes des tro ~e 
impériales en Cyrénai ue 

• 
Le retrait actuel <!es nr·-..nn lques en Cné.nniqu!' e't marque 

par oes ~alt~ d'armes égaux à ceu .x <·élébr~ 1>enaant l';l\auce d · h• 
fln de 1 année dernière. Un Jour nous o;auroru. t c~ d~tall• exacts <il­
la Percée de la 7ème brigade hln uoue, qut, non seuh;rn.·o' ton··• 
des trOUtles quatre rois plu, nom brcu~es à le' lal~'cr pa"er, mai~ 
en cllemln, attaqua IUle unité blin dée et motorisée enncmle, Jul in­
fligeant des pertes 8êrlenses, détru !Sant w1 nombre atlpn:•·1a tJhJ de 
'l'chlcules et emmenant finalement tout un groupe de prbunnier' 
germano-italiens. pour le rem..,lacer 

-------------------------·-------------------------- Istanbul, 3. - (A. I.A.). 

La tâche des assaillants 1 ne s annonce L'amiral Horthy, régen: de 
Hongrie. se démettrait en fa­
veur de l'archiduc Albrecht, 
signalent des sources alle­
mandes bien informées. guère semblent 

1 

facile, et ils 
rendre sen compte 

On sait que l'amiral Horthy, 

Londres, :l. - Les nouvelles d' E~tréme Orient signalent aujour­
d'hui une aoralmle relative sùr rous les fronts - oauf celui d~s 
Plllllpplnes où le général ~lac Ar thur vient d'Infliger une autre 
cuisante défaite aux Japonais. Il est à présumer que l'ennemi se 
prépare a déclencher une attaqucsuprême, ailn d'acQuérir des avan 
ta;;es déclstfs. 

quant è. sa femme, une Rouma~ 
ne âgée de 26 ans, elie vowut. 
rester égaiement en disant qu·eae 
ne voulait pas abandonner o;On 
mari. Avant de quitter le palats 
du Sultan, le general Goraon 
Bennett. le remerCla pour l'nospl· 

A Singapourz en effet,, où sont maintenant · tauté et 1a generosite dont u 
, , avait 1alt preuve enver~ les torees 

fixés les yeux du monde entier, on se prepare imperiales. 

à subir l'assaut final par lequel l'ennemi essa- ((Le plus grand 
yera, en lançant une offensive générale de toutes risque de t' h1Stotre)) 

f , • . 1 d 7 Le uTimes», COlliill!illLil.n' !li. 
ses orees terrestres, at:rtennes et na'\ia es, es em perspective ete 1a nouvelle ouen-

arer de la place-forte et mettre fin à la camna• slve japonalbe contre t:>lllgapour, 
• , • écrit; « Quand le Japon ent.ra 

gne de MalaiSie. en g._terre conore 1es ut;Jllocra-
tles, Il avait tout misé sur un 

ECHE.LLE 
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1 

succès · rapiae. 
Cette aeelBwn hlstorlq ue a ete 

conSlaeree conune eœ.nt. le plus 
e;J.r .. .u-.1. '"--"''-i "C ... ~ L'll.&..-:Jt,.~.are. ~ 
hommes d'Etat qui purent ceo~oe 

QCCISIOU l'l~qualent IC &oatut Qll 

Japon en tant que PW.SSdnce u" 
premlere classe. Comme aans 1e 
cas ae l'Allemagne naz1e en l!:U· 
rope, la. g <1er re GbCiencuee par 1e 
Japon <!ans •e r'd.Ct.lque est. aans 
une grande mesure une course 
oontre le temps. 

Le Japon """ercbe è. s 'emparer 
de la pi us grandè partie po..._., 
de territoires pour sé retrancher 
aans le reseau de nouvelle.; ""~"" 
dans le sud du Paculque, a.vano 
que les ressources de l'immense 
potentiel des Etats-Onls plllssent 
etre moblils._es e' mises en Ugn') 
contre les t<>ppons. 

L'amiral HOUTHY 
1 

qui est âgé de 74 ans, a été 
dans un m a uvais état de san­
lé durant tcu: l'hiver. On con­
&idère qu ' il n'est plus en pos­
session de ' oule~ ses facultés 
depu's le suicide du com le Te­
leki, ancien PrPm'er rnin;!'<tre 
hongrois, et l'agres~ion rnag­
rryare cnntre la Yougislavi e au 
début de l'année dernière. 

! .'ILE. DE SINGAPOUR. - Des tles neerL:J.ndai.<es voi.'lt· 
T.es, très proches, la cf.éfe?l)je aéru;me de la base 'J-e?Lt tou-

1ours êtn a~surée. 

L'aviation nippone est une de;, 
armes engagées dans l'aventure. 
Ses avions ont pu jusqu'tel cau­
ser des dommages considerables 
et, sauf en Birmanie, lls n-., •. 
rencontré qu'une ta1bie opposi­
tion effective. Mais li est aou­
teux que sa production mensuel­
le d'avions compense la moyenne 
actuelle des pertes. Son poten tl el 
de production, même sous une 
surveillance nazie, ne peut pas oe 
comparer à celui des Etats-Unis. 
Quand les Japonais lanceront lenr 
prochain as.<;aut contre l'ile ae 
Singapour, 11 raut s'attendre qu'Ils 
lanceront dans la. ba.talile tout 
ce qu'lis ont. Les Nippons cou­
rent désespérément contre te 
temps. 

T.' A 1l(>magne eotime que la 
Ho ng1·ie doit avoir à sa tête un 
homme pln!'< ac ·if, e'l raison 
des responsabilités que ce pays 
a a>stJmén~'< dans la lutte con­
tre la l)ussie. 

On rapporte que vin~<t autrPs 
divisions de troqpes hongro4-

se5 devront être envovées au 
front russe. Or. on pense à 
Berlin qu·u., tel effort récla­
mE>ra un mnral é1evé à l'inté­
rieur même de la Hongrie. 

Sur la péninsule malaise. de 
l'autre côté du détroit de Johore, 
les observateurs britanniques pou­
valent voir, hier les préparatifs se 
poursuivre en vue de cette attaque· 
finale. Dés samedi. le tralic sur 
les routes de Johore commença à 
croître constamment. malgré J'ac­
tivité des a.rtUieurs britanniques. 
qui bombardaient les croisements 
des routes les pius Importants. Les 
voitures japonaises pouvaient être 
dtstlngnées cialremen t. 

1\lëme l'actt\1te a~r1en11e a~a:tt 
- cllmiuué et U 6talt évt(4ent , ouq. 
comme les déren•eurs de I'Ue. le6 
NIJJPtJn• èt.alent ausl>l en train 
de prendre leurs ul~pul>ltloru; pOur 
la U<T1llere bataille. 
Une dépêche de Toklo con!irme 

d'ailleurs cette préparation en ar 
joutant, d'après une source off!· 
Clelie, que les Nippons avalent ter­
miné les opérations de nettoyage 
dfDS la provlnce de Johore. D'au­
tres Informations signalent égale­
ment des mouvements de troupes 
japonaises en Malaisie. se dépla.­
ca.n t vers le sud Cependant, on ne 
peut pas prévoir quelle sera la du­
rée de cette phase préparatoire, 
ni combien de temps 11 faudra à 
1 'ennemi pour rassembler' les for­
ces nécessalres pour cette attaque. 
~.rats è. Londres on ne se fait pas 
d ·musions, et 11 y a tout lieu de 
croire qu'elle aura lieu dans la. 
quinZaine qui va suivre. 

Par suite de la destruction des 
vole• d accèR de l'tle, effectuée 
par les défenselll'b avant l'arrl­
,·ée de.. avant-gardes ennemies, 
la tâche des assaillants ne s'an­
nonce d'aUJears guère facile. et 
les .Ja(Jonals ,;'en renuent parfal· 
tement compte. 

Calme avant 
la tempête 

aCe calme, prélude de la grande 
atta.Qne» dit M lan Httchett. ob­
servateur of!lclel australien en Ma.­
lalste forme un étrange contraste, 
depuis 36 heures que les commu­
nications ont été rompues avec le 
con tlnèn t, avec les semaines qui 
précédèrent. 

«Les soldats britanniques QUI se 
sont réfugiés dans la place sem­
blent transformés_ Ils se sont re­
posés et Ils ont changé de vête­
ments. En quelques heures, Us ne 
sont de nouveau trouvès prêts è. 
reprendre la. lutte: c'est un trait 
qui n'est possible qu'à des hom­
mes bien entratnés. Pour le mo­
ment, les troupes sont occupées è. 
aider à l'évacuation des clvlis des 
réglons ln terdl tes. 

«Ln ville est trés calme. En PBl'­
tJculler, le sang-froid de la popu­
lation jaune. aussi bien parmi les 
Indigènes que pannl les ré!ug!.ês, 
même pendant les alertes, est re­
marquable.» 

L'artillerie britannique 
en action 

On signale que pendant la jour­
née de dimanche. J'artillerie br!· 
tannique a été pa.rtlcullérement 
active contre les communications 
ennemies et que trois petits bll.tl· 
ments ennemis ont été attaqués 
par des pièces de petit calibre au 
targe des côtes de t'Ua. un des pe­
tits bâtiments a été détruit. 

A la na~e 
Au sujet des derniers mou~e­

ments des troupes britanniques et 
impériales sur la péninsule. on &l· 
.. ~•'• nu'nn natalllon de Suther-
1•"" HÎo-hlanders fut le premier è. 
entrer en action en Malaisie et le 
d•rn1er à qultt.er la péninsule pour 
&e joindre au:r défenseurs de Sin­
gapour. peu avant <lU'on fit sauter 
Ja dla"e de Johore 

Le Sultan de Johore 
reste aup1·ès de son 

peuple 
D'autre part, malgré les aver­

tissements et les consens des au­
torités britanniques le Sultan ae 
Johore â.gé de 68 ans, declara vou· 
loir demeurer dans lA péntnsllle 
a.fln de velller aux lntérets ae 
ses suJets, ma !gré le danger ue 
l'arrivée des troupes nippones; 

Chaque jour que Stnga.ponr 
tient est un jour perdu pour t'en­
nemi et un jour gagné pour tes 
démocraties. 
(S.S. «Misrl». REUTER et A.I.A.J 

Des troupes hindoues 
viennent renforcer les 

défenseurs de la Birmanie 

L'amiral Horthy n'Pst plus 
à même de parai -re régulière, 
mPnl en public et les Alle­
mands jugent que cet isole­
rpent du l'é!!ent dôit avoir des 
éffets déprimants sur le pu­
blic magg~·are. On assure nue 
l'état-ll'lf!.jo-r- g(l ~éra 1 ll.onJll·ois, 
lui aus<>i, désire la retraite de 
l'amiral Horthy. 

----------------·------------------
Ceux-ci sont résolus à tenir avec la plus 

grande détermination sur la rivière Salween 
Sur l'autre théâtre d'opératlo ns d'Extrême-Orient, en Rlrma.nle. 

les trou1>es britanniques, après avoir évat'ué Mouline!:::, sans sour­
fr ir de nombreuses pertes, se sont maintenant retirées de l'autre cô­
té de la rivière -Salween, et sont malntenr.nt Installées sur des posl· 
tians défensives. 

Sur cette nouvelle IIJ:ne. située à environ 160 kilomf>tres de Ran­
goun, les troupes britanniques semblent décidées à résister avec la 
plus grande détermination .. Jusqu'à ce que ta défense de la Ulrmaule 
à l'arrière soit conslitéra.blement renrorcée. 

La vUe de Martaban, qul se trou­
ve sur l'estuaire de la rivière sera 
probablement te prochain obJectli 
japonais. Déjà la ville a été vio­
lemment bombardée par l'artllle­
rle et l'a.vtatlon, mals sans subir 
des victimes. 

La ba.talile de Birmanie entre 
donc dans une nouvelle phase, et 
on enregistre, dans ce secteur éga­
lement, une certaine accalmie, con­
firmée par le communiqué officiel 
britannique - qui dit que la. si· 
tuatlon y demeure Inchangée. 

Entre-temps, de nouvelles 
trou1'es frakhes sont amenées 
rapidement et constamuu,nt en 
ligne, venant ,;nrtout de J'Inde 
qui renforce alru;l sa propre dé­
fense. 
La rivière Salwein est une bar­

riére naturelle, di!flcliement fran· 
chlssable par qe targes forces è. ta 
fois. et tes Japonais se content en 
effet d'effectuer de nombreuses 
lnflltratlons ISolées, Qui. bien qu'é­
tant parvenues è. atteindre la zone 
de la jungle et des marsal sur le 

flanc des posltlans l;>rlta.nniques, 
ont été toutes mises en écliee PlU' 
des détachements des forces brltan· 
niques qui sont allés les aftronter 
dans la Jungle même ... 

'L'activité s'est ensuite limitée 
au bombardement et au tir des 
mltrallleuses à travers la rivière, 
entre Moulmein et Ma.rtaban Sl 
l'ennemi réussit à traverser la ri­
vière, le mauvais temps POUl'l'a 
l'aider, car la région des ~olllnes 
autour de Martnban est trans!or· 
mée en une Immense région de 
marals pendant cette saison. 

On signale d'autre part que des 
appareils alliés de Birmanie ont 
attaqué aV'.lC succès tes troupes Ja-­
ponaises dans l'Ile de Kadu, à 
l'estuaire du fleuve Salween entre 
Moulmein et Artaban. 

Tous les avions sont rentrés à. 
leur base 

D'autre part, la. R.A.F. a. effectué 
dse reconnaissances au-dessus du 
territoire ennemi. 

(REUTER et A.F.l.l 

Echec total d'une nouvelle offensive 
nippone aux Philippines 

WashingtOn. 2. - Un mesRage 
de Toklo. annonce que les Japo­
nais ont lancé une offensive géné­
rale contre les troupes américaines 
dans les Phlilpplnes qui tiennent 
l'extrêmlté sud de la péninsule de 
Ba. tan. 

Cette attaque ne paratt paa cou­
ronnée de succés, comme l'Indique 
le dernier communiqué du Dépar­
tement de la Guerre des Etats­
Unis: 

tentant un mouvement d'encerCle­
ment avec des troupes de choc. ont 
été soit détruits, soit capturés lls 
rèsistérent avec le courage qui car 
ractérlse les troupes japonaises, et 
ceux qui, è. la fln du combat fu­
rent capturés, étalent heureux de 
se rendre - Ds sont à présent trai­
tés avec respect et générosité. 

qll n'y a rien à. signaler des 
au tres zones.» 

de 

(REUTER). 

Prêt et bail 
matériel anglais 
à la Chine 

r---
Londres, le 2 (REUTER). 

Aux yeux du Reich. l'àrchi­
duc Alhrecht serait un excel­
len~ successeur de l 'amiral 
Ho nb;>, à cause de la germ&· 
nop!Jilie extrême qu'il mani­
fe te. Les services qu ïl a ren­
dus à la cause nazie ont va lu 
de la part de Hitler la promes­
se de la restitution des larf!es 
domaines qu'il possédait ja:~:s 
en Bohême et en Moravie, et 
qni fu rent exproprié'> par les 
Tchécolovaques en 1919. 

ttKO 
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cAu cours des 24 dernières heu­
res. l'ennemi attaqua le flanc droit 
de nos troupes dans la péninsule 
de Batan. et rut repoussé avec de 
Jourdes pertes pour les Japonais 
Ces attaques. qui étalent appu­
yées par des tanks. ét~lent mené\lS 
par la. 16ème et la 65ème dlvl· 
slons Japonaises. sous le comman· 
dement du lieutenant générai Nar 
ra. Sur la cOte occlden tale. en di­
vers points. l'ennemi exécuta une 
attaque contre ce qu'li croyait être 
par erreur le nanc et l'an-tère a-

Le gouvernement britannique a 
informé le gouvernement chinois 1 
qu'il est à. consentir un emprunt 
iusqu'à concurrence de 50 mil­
lions de livres sterling pour 11's 
IJesoins de la guerre. 

r.u elle vient d'être modifiée, le 
Dr. Rcfik Saydam, président _du 
Conseil, a fait à la radio une 
causel'ie au peuple turc. 

Après avoir rappelé que "l'in· 
cendie s'est développé tout dU­

tour de nos frontières ct nous 
sommes au centre du sinistre in­
ternational", le Dr. Saydam a. 
déclaré que le fait de n'être pas 
directement engagé dans la 
guerre ne met malheureusement 
pas un pays à l'abri de ses con-
séquences funestes. C'est ainsi 
que l'équilibre des économies ... st 
bouleversé partout, cependant 
qu'on ne saurait dire où la 
conflagration s'arrêtera. 

Sur le Djebel Akhdar. la 29éme 
brlga.de hindoue est en train de 
gagner une nouvelle moisson de 
laurlers.C'est elle qui da~?-s un ra\d 
audacieux de DJaraboub prit d 'as­
saut l'oasis de Djaio, loin au sud 
dans le désert. rorçant les a.dver­
sa•res a dégarnir leurs positions au 
no11:1 a.fln de !aire !ace à. cette 
menace. Maintenant la brlga&a a­
yant comp:êté un cercie Immense. 
combat près de la côte, è. coté de 
la 4ême brigade hindoue dont les 
exploits sont également célébres. 

De telles troupe~ et bien d ·au· 
tres dont les noms ne peuvent en• 
core être révé:és, méneron t la vH 
dt•re aux REH \1':\nts de l'axe. 

Signalons aussi le raid extraor· 
dlnaire de deux auto-m1trallleuset 
sud-africaines; elles con tournéren t 
le gros de 1 'enne:ni, arrivèrent sni 
ses arrières, llbérêrent nombre do 
prisonniers hindous ~' t.crmlnè· 
rent leur randr.TJnée de 350 kilo. 
mètres dans le désert en ramenant 
en remorque 16 autos ennemies 
capturées. 

Plus le conflit dure, plus les 
·isques de le voir s'étendre aug­

menteront et plus ses répercus­
sions défavorables ou dâ'ngereu­
ses deviendront plus amples. 

Le Dr. Saydam a ensuite sou­
ligné que, dans les conditions 
mondiales actuelles, une nation 
r!oit, pour assn rer sa sécurité, 
<tccepter la mobilisation de tou­
•es ses énet·gies humaines et cle 
~outes ses ressources matériel­
les. Pour protég-er les frontière.~ 
du pays contre tnnt danger qui 
nourrait se prod11Îre, il faut 
~ccen~e1· clps sacrifil'eS. Devant 
les n.Scesc;;téc; cle la vie TY'Pme cln 
.-,eunle, le bien-être individuel 
,.,.,. enmnte pas. 

Le géniral de brigade J.C. Campbell 
d§coré de la Victoria Cross 

Au cours des combats de Sidi Rezegh, il fit 
preuve de la plus ~ande bravoure 

La soirée 
de gala . , 

au cinema 
« Studio Misr » 

La soirée de gala donnée 
hier au cinéma «Studio Misr» · 
au profit de !"oeuvre du co­
mité des dames du Cro!ssant­
Houge fut un succè::; complet 
non seulPment mondain mais 
artistique. 

S.M ta Reine habillée de 
blanc, S.M. la Reine Nazli en 
bleu pâle et S.A.H. la Prince~­
se Faiza en blanc, étalent en-
curees de nombreuses prtn­

eesses de la Famille Royale 
parmi lesquelles on remar­
quait LL.AA. tes princesses 
Abdel :.'1-l<~neim, Chévik;ar. Has­
san et Saïd Toussoun, Ben A­
yad, etc. 

on' remarquait également Ja 
présence de LL. EE. Chélif et 
Huosein Sabri pacha, You~ 
souf zu :ficar pacha, lsmail 
Sedky paçha, etc. 

Le corps diplomatique étau 
au rromplet : Sir :\Iiles et La­
dy Lamp!!àn ~ ile trouvaient 
dans uJe loge en compagnie 
du ministre d'Eta; et de Lady 
!Jiana Cooper. Le ministre des 
Etats-Unis, le m!nistre de Gre­
ce, le& chargés d"Affaires de~ 
Pay<;-Bas, l;ie Tchécoslovaqui-e 
de Suisse, etc., é~aieut éga­
lement présetJts. 

Mme Sirry pacha et les da­
nies du comité du Croissant­
Rouge reçurent Leurs Maje:stê:; 
à leur arrive". 

Le spec:acle fut un .vériia. 
b,le r~gal artistique. On en IJ. 
ra uu compte rendu par ail· 
leurs .. 

la féerie musicale de 

Le Rot d'Angleterre a approuvé 
l'attribution rle la «Victoria Cro~s» 
au géTJérai de brigade John Camp­
bell. D.S.O.. M.C.. de la Royal 
Horse Artlllery, commandant du 
7ème groupe de support dans la 
7ême armée, pour sa très grande 
bravoure et pour son extraordlnal-

re dévouement au devoir au cours 
de la. batallie de S!dl Rezegh dans 
le désert occidental le 21 et le 22 
novembre 1941. 

Le general Campbell comman­
dait une petite force qui tenait le 
sommet de Sldi Rezegh et l'aéro­
drome lorsque l'ennemi lança •de 
puissantes contre-attaques avec u, 
g a d no:nbre de œ.nk.s e· d'fnfrll 
terle. Partout où !a. situation était 
la p:us dliflclie e~ le combat le 
p:us dur, li se trouvait avec ses 
troupes avancées soit debout. soit 
sur sa voiture avec un d rapeau 
b:eu, rassemb:ant ses tanks res· 
tan ts. et dirigeant le feu de ses 
canons. __ __ _ _ 

Au cours de l'attaque finale, le 
second Jom-, !e général Campbell 
fut blessé mals l1 refusa 
d'être évacué et lut-même ag.t 
comme servant d'un canon qui ln­
nlg•a de lourdes pertes aux tanks 
ennemis. 

Au cours de ces deux jours pen­
dant lesquels U effectua personnel­
• ;.nent des reconnaissances dans 
sa voiture établissant ses contre­
attaques, contrôlant le feu de ses 
batteries des positions les plus a· 
vancées, et même manoeuvrant 
lui-même ses canons pour remp!a­
cer les blessés. le général 
· .ampbeli. montra un extra­
ordinaire mépris du danger et don­
na un magnlilque exemple sous un 

musiquP 

de 
BACH 
DUKAS 

BEETHOVEN 
SCHUBERT 

PONCHIELLI ~ 
TCHAIKOWSKY .,/'~ 

lnterprêlée par 

L'ORCHESTRE 
PHILHARMONIQUE 
DE PHILADELPHIE 

!eu proche et lnten•e des armes 
en.,emies de tous genres. 

Sa conduite brl'iante et déter­
minée fut la cause di·ecte des lour­
des pertes lnfllvées à l'ennemi et 
sa grande brs von re fut un PX~m· 
ple pour les offlrlers et s"!dau 
sous son com-nandement ct s'>u· 
tint le splen dide esprit combattit 
de ses bommes. 

qJock» Campboll e't â"'è <1o 48 
ans et a servi duront la rl~rnière 
guerre. D fut mentionné dans le., 
dépêches et s'attribua la Cro•x de 
gllerre. Il gacma la «Dlstlngulsbed 
Service Order» pour sa constAnte 
bravoure durant les prem!ereo opé­
rations dans Je Dé•ert Ocr!dental 
et une barre è. lA D S.O pour sn 
courageuse conduite au cours de 
la première campagne de Cy.é.,aY· 
que. (A.FI.l 

<<J'ai payé Hitler» 
gros succès de librairie 

aux Etats-Unis 
. New-York, ( Palcor"), - Le 
hv~e de ~~yssen "J'ai payé Hit­
ler pubhe par la maison d'é­
riitions Fahrer et Reinhardt à 
:-Iew-York, s'avêre le gros suc· 
"ès de cette année. Thyssen, un 
ies principaux magnats de l'in· 
iustril' allemande, avait appu• 
yé Hitler, puis rompant avec 
'e nazisme s'était enfui en Fran• 
ce, où aprês la débâcle, il fut 
'ivré à. la Gestapo. II est mort 
~ans une prison allemande à. la 
;uite des tortures infligées pal' 
'es nazis. Son livre contient 'ln 
"ha;pitre consacré à la question 
;nive. Thyssen affirme qu'il es• 
~ayait constamment c!'e persua­
·\er les nazis de la n éca~sité • 11 
~enoncer à. leur politique anti· 
>émite. Il ranporte qn'au cours 
rl'un - entret;en avec Goering il 
·wait suggéré la fermeture du 
;oumal "Der Stuermer" CHI 
Streieher. Goe1·ing répondit qua 
~e journal ét<tit trop imoortanl 
'>om· que l'Allemagne puisse ~ 
nas~er de lui. Thvssen racont4 
4e;alement comment furent orgs 
-,isés Par les autorités nazies 1 ,~ 
orogromes anti-iuifs ordonnés ~ 
la suite du meurtre de von Ratl1 
à Paris et fournit des précision~ 
sur la sauvagerie particulièrf 
de ces pogromes. 

' 

Quelques antre~- rtHn<'he•n~nt• 
britannique.~ lsoll'1! qnl avalent 
ét~ l'on oé• du 111ros de lt'nn; for­
ces pendant les opérations et 
qui arrivèrent •ur les rlve!l dl' 
Johnre apr~~ la rupture de ln dl· 
gue tra\·ersèrent tranqlllllerueut 
l détroit à .la nap. 

méricains De violenta combats se 
poursuivent dans la. Jungle. où 
l'Infanterie des défenseurs. a.ppu­
vêe par le !eu de l'artillerie et des 
mortiers, a rorcé tes envahisseurs 
à reculer vers la côte Les Japo­
nais (lU\ tentèrent de tutr par la 
mer rurent noyés les autres furent 
détruits ou !alts prisonniers Sur 
te MCt.eur orient&!, lu Japona.ts 

Le gouvernement anglais f!St 
.-.rêt à mettre à. la dispositk>n 
-le la C:nine tontes le~ munition~ 
at l'équinement qu'il pc.ur,ra 
fonrnir en VP>i;u d'un accord de 
prêt et de bail. 4 REPRESENTATIONS PAR JOUR-PRIX POPULAIRES 
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